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 religion du pro phete ahomet se trou()e etre etroitement liee  

l'histoire de mon   qui demeure jalousement chretien et ortho-
doxe.  es quatre sie.:les d' occupation ottomane (1453-1821)  profon-
dement marque  ()ie et  pensee du peuple grec. De   Eglise 

   son his/.oire   celle du Inonde musulman au milieu duquel 
elle  depuis bienttJt  s·ie.:les. U  moti()ation donc tres forte 

   l'etude   decoLt()erte de   

il1es premiers  a()ec   musulmane datent de 1960, 
annee de mon inscription   Uni()e!"site de  en ()ue de  pre-

 d' une these de 3e cy::le en sciences religieuses.   suite,  
un cnsemble de ci,-constances  decide que ma  uni()ersitaire se 
poursui()e dans  domaine des etudes neo-helleniqlles. 

Je ne suis donc  un   un islamisant dans le sens pro-
fessionnel de ces termes.  je   cess'e de m' interesser  

['   aux etudes islamologiques. ais ce qui m'  toujours interesse 
 plus, ce sont les  culturelles entre  Islam   Chretiente 

 le  islamo-chretien» sur le  des idees  bien que 
sur celui des pasonnes.   j' a()aiS  pu    

un «Cercle d' amities islarno-chI·etiennes». Cette experience  

m'a()ait conduit  passer  annees  [' Uni()ersite d' Alger  j'  

enseigne l'histoire de Byzance  l'histoire du monde  sous 
un   

Cette etude  ete   Alger au cours de   

1973-1974. Quels que pLtissent etre ses defauts  ses  methodolo-
giques ou scientifiques,  est  au lecteur une approche 
indi()iduelle de  Islam, comme une  personnelle sur  Coran.: 

 attitude  chretien orthodoxe grec qui cherche  comprendre  T'eligion 
 el  dialoguer a()ec les musulInans, debarrasse, autant que  

pllisse se  du lour.d fardeau d'une trcs longue histoire. POUT'  



251 Coran et· Histoire 

que  sa-:;he, mon  est  pI'emieI' entI'epI'is  un intellecLuel 
oI·thodoxe grec. 

J es idees qui sont exposees et delendues dans cette etLlde  toutes 
les chances de   etre partagees  le lecteur, rrtusulman  chretien. 
Mais elles pouITaient susciter d' aut"es rellexions et d' autres approc!les 
de  Islam. J'aurais aussi sou!taite que des musulmans aoyants entre-

 les memes e/lol'ts d'appl'oche dLl Chl'istianisme. Nous compren-
dl'e sel'ait alol's chose plus  nous aimel' et t,Jit,Jre en Ireres, ce serait 
ac.'omplir  t,Jolonte de not"e Pere  tous. 

 presente ritude  destinee  etre publiee   «So. iete  
lionale  et de Dillusionn (S NED)  Des  d' ordre 
politique sang doule   que  lit,Jre  pag  parattre, alors qu'il 
at,Jait ete  et que son impression   ac!tet,Jee. Notre t,Joell 
cle t,Joir C'ette «ebau-:;he de dialoguen parlir d'  pays mLlsu.lman    

ete realise. C'est dire combien notre joie est grande de t,Joir que ce dialogue 
islamo-orlhodoxe peut maintenant s' oLlt,Jrir  trat,Je!'S les pages d'  ret,Jue 
ol'thodoxe grecqu.e.  ussi exprintons-nous   ret,Jue  toule 
tre gratitude. 

Depuis 1974, dale  de nolre trat,Jail, plusieul's alltl'es 
ellldes  t,Ju le jour, des etudes qui seraient de nature  nous aide!' dans 
Ilolre rellexion.  ailleurs,  (ontcxle politique et so. io-econornique des 
rapp0l'lS entl'e pays chreliens et musulmans   C'hange ces daniel'es 
annees. Cerles,  nous etail  de I'eprendre  points de notl'e 
rellexion et de nolre des(ription de  Islam  du Christianisme. No.us ne 
l'at,Jons     at,Jons pense que notre  posf.cde une 
certaine t,JaleuI; d' authentic  du  justement qu'il fUl redige   
momen/.ou nous. t,Jit,Jions dans un pays Inusulman  en contaC't direct 
at,Jec nos Ireres musulmans. 
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INTRODUCTION 

CORAN  HlSTOIRE 

§ 1.  !,Jaleur   Coran. Valeur du Corandu point de !,Jue 
de  philosophie  de  theoZogie de  istoire. Le Coran   
Cdmmunaute musulmane. 

Le Coran  est pas  1ivre d' histoire. Les renseignements his-
toriques qu' i1 contient sont peu nombreux et ne sauraient etre uti1ises 
avec profit qu' a l' aide d' autres sources p1us specifiquement histori-
ques qui 1es comp1etent et 1es exp1icitent. Ces renseignements peuvent 
etre repartis en deux groupes: ceux qui se rapportenta Mahomet et 
a 1a communaute humaine  1aquel1e i1 fut envoye; ceux qui concernent 
l' envoi des prophetes anterieurs et 1eurs peup1es. 

.  sujet de 1a personne historique de Mahomet 1e Coran ne four-
nit que peu de renseignements aptes a satisfaire 1a curiosite de l' histo-
rien. Ce sont p1utot des al1usions eparses, sommaires et discretes, diffi-
ci1es a rapprocher des faitshistoriques precis et des situations concretes. 
11 ne nous dit rien sur 1a naissance ni sur 1es moments u1times de ce-

 qui fut 1esceau des prophetes; sur 1a periode de sa vie avant l' ap-
pe1 de Dieu, nous  trouvons que que1ques al1usions  1e Coran 
est egalement avare en ce qni concerne 1a periode mecquoise de 1a 
predication; seule la periode medinoise de  activite duProphete ainsi 
que l' organisation et 1a vie de la communaute musulmane de cette 
vil1e nous sont connues de maniere  peu p1us detail1ee. 1 

Mais 1e Coran nous pl'opose l' histoil'e  1e recit de 1a vie et de 
1a mission des prophetes antel'ieUl's, ainsi que de 1a vie et de 1a l'eaction 
des peup1es auxque1s i1s avaient ete envoyes. Ces l'ecits ont peu de si-
mi1itude avec 1es ll1emes donnees tel1es qu'el1es nous sont foul'nies par 

1.  la valeur des donnees coraniques pour la reconstitution d' une biogra-
phie de Mahomet voir: Fr. BUHL:     685-?03. R. BLACHERE: 
Le    Introduction;   et   Idem: Le probliHTU! de 

  GAUDRFROY - DEMOMBYNES:  W. MONTGOMERY-
    Dans  esprit  polemique; 

 LAMMRNS: RSR  (1910) 21-51; ? (191?) 16'1-186; 20 (1930) 416-438. 
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d' autres sources. Leur authenticite historique semb1e ne pas resister aux 
methodes de 1a critique historique2•. Quant au Coran,  nous fait sa-
voir que les recits propheto1ogiques furent reve1es au Prophete dans 1e 
but de servir de 1eyon3 • L' exegese is1amique, tout en acceptant 1eur 
historicite et 1eur authenticite de fayon dogmatique, demeure surtout 
fermement attachee  l' esprit du Coran et refuse de 1eur accorder des 
fins autres que didactiques. Alla]l s' est servi de ces faits historiques 
afin d' enseigner 1e genre humain et de prouver,  travers eux, 1a  

de son prophete et la veracite de sa mission4 L' essence meme de 1a• 

nouvelle re1igion semb1e resider dans la propheto1ogie coranique,  

travers 1aquelJe elJe se dMinit de meme qu' elle se justifie. C' est ainsi 
que ces recits historiques, qui constituent une grande partie du livre 
sacre, se rec1ament d'un autre domaine que ce1ui de ]' Histoire. 

Par ailleurs, ces quelques donnees historiques fournies par 1e 
Coran furent considerees comme insuffisantes par 1es musu1mans eux-
memes. Des 1a premiere generation apres 1a mort de Mahomet,   

apparaitre 1es premiers e1ements extra-coraniques d 'une biographie du 
Prophete (maghasi) qui aboutiront  1a composition de 1a SiI'a ar-
Rasul de Mohammed b. Ishaq (m. en 150  Presque en meme temps, 
d' autres recueils concernant 1es dires du Prophete (hadith) dans des 
situations historiques concretes, ainsi que 1es activites et 1es dires de ses 
compagnons, voient 1e jour. Par 1a suite, 1es musu1mans se mirent  

l' oeuvre afin de reconstituer, dans des recuei1s vo1umineux, l' Histoire de 
 Univers et de l' Homme avant meme 1eur creation". Les musu1mans 

2. Voir ci-apres Annexes  et  Pour les etudes consacrees aux l'ecits pro-
phetologiques du Coran en rapport  d' autres sources, surtout bibliques,  
D. SIDERSKY: Les origines des legendes  ...  SPEYER: Die bibli-
schen Erzahlung im   STIEGLECKER: Die  des  189-
337, 

3. Les l'ecits pl'Ophetologiques sontPl'oposes comme des signes  ceux qui 
reflechissent et  histoire tout entiere   sigrte et une le90n. 

4. J. JOMIER: Le  du   110-114.  SIDDIQI:  

Qur'dnic Concept  History,  1 et 52. Par ailleurs, tl'ois Jongs chapitres de cet 
ouvrag'e sont consacres a  etude des recits prophetologiques. L'  de AHMAD 
KHALAF ALLAH:   lil  Le Cail'e 1950-1951, etudie ces 
memes recits et cherche a degagel" tout comme celui de  SIDDIQI, les gl'andes 

 sociologiques qui  son t  tenues. 
5. G. LEVI DELLA VIDA:     458-462. 
6. F. ROSENTHAL:  H.A.R. GIBB:    

Supplement,  250-263, article que  auteur reprend dans son etude  lnterpre-
  Muslim History, pour 1e   et le completer. Ch. PELLAT: 
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se sont meme flattes d' etre 1es seu1s a donner a l' Histoire une telle im-
·portance et accuserent 1es autres peup1es de l' avoir neg1igee'. 

Le Coran  est donc pas un livre d' 11istoire. Ma11omet, nes' inte-
resse pas a l' histoire evenementielle entant que telle:  ne se preoc-
cupera pas du prob1eme de 1a succession chrono1ogique des prophetes8, 
et 1es contradictions et 1es inexactitudes historiques rencontrees Q,a et 1a 
dans 1e Livre semb1ent 1ui echapper9 Mais 1e Coran  est pas  p1us• 

un traite de pl1i1osopl1ie ou de theo1ogie de.1' Histoire. «Il ne nous pro-
pose aucun ensemb1e de lois capab1e de regir 1e processus historique·... 
Le Coran ne nous donne pas une phi1osophie comp1ete de l' Histoire 
etayee par des faits historiques...»lO, Mahomet  etant pas un phi1osophe. 
Mais «Mal1omet n' est pas  p1us un theo1ogien. C' est un prophete 
qui formu1e ses visions en images et en symbo1es, a l' occasion d' evene-
ments concrets»ll. Le Coran est un 1ivre inspire, une Ecriture sainte, 
qui, se10n ses propres affirmations et se10n 1a foi is1amique, contient 1a 
reve1ation de 1a vo1onte de Djeu et appelle a 1a foi. Mais (<pour un esprit 
moderne habitue a suivre une demonstration, une evocation, une 'des-
cription, un recit, dans des textes composes· se10n un p1an rigoureux, 1e 
Coran est particu1ierement rebutant par sa presentation desordonnee, 
par l' usage inhabitue1 du discours, l' abondance de ses allusions 16-
gendaires, l1istoriques, geographiques, religieuses, ses repetitions, ses 
inconsequences, bref par tout un ensemb1e de signes qui ne trouvent 
p1us gnere de supports concrets  dans nos procedes intellectue1s, 

Le milieu baSI'ien... ,  139·140, !'esume d' une maniere admirable les !'aisohs   
terent les Arabes a s' occuper d' histoire.  ARKOUN: Contribution   huma-
nisme aI·abe... ,  331-334, donne un autre resume tres interessant sur les diverses 
etapes et tendances de  historiogI'aphie arabe. Pour  historiographie sh!'ite, 

 CORBIN: HistoiI'e de  philosophie arabe,  53-59 et 110·117. FR. RAHMAN: 
Islamic methodology  History, etudie quelques problemes  

7.  KHALDOUN: Prolegomenes,  4. J. JOMIER: Commentaire du 
ndr,  109.  SIDDIQI: The Qu'rdnic Concept  History,  64. 

8. Voir le tableau des chaines propMtologiques  les propMtes sont sou-
vent nommes   apI'es  autre sans aucun soHci de leur succession chronologique. 

9. Ainsi, par exemple, Marie, mere de Jesus, est la soeHr d' Aaron (justifi-
cation donnee par  ABD-AL-JALIL: La  de Marie selon le   190); 

 histoire de  (Il, 248, 250) se confond avec celle de Gedeon (VH, 5-7)  avec 
d' autI'es evenements  Sam.  1 sq.); le nom de Haman  25 XXVIIl, 5, 7, 
38  38), ministre de Pharaon,  est pas connu dans la Bible et   indenti-
fie au ministre d' AS9uerus, Aman  LAMMENS: RSR 7 (1917) 168). 

10.  SIDDIQI:  Qur'dnic Concept  History,  225. 
11.   Introduction  Droit musulman,  6.. 
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 dans notre environnement physique, sociaJ, economique, moraJ»12. 
C' est que le Coran a la forme et le sty1e d'  livre prophetique, 

 auteur etant 1ui-meme 1e Prophete, l' Apotre, l' Envoye de Dieu. 
Or  prophete, vivant a  epoque et dans  milieu historiquement 
concrets, vit 1eurs prob1emes a travers toute son existence. Et lorsqu  

 croit mande pour redresser 1a communaute et remedier a ses b1essu-
res,  commence par porter  jugement sur 1a situation de son epoque, 
sur 1a fayon de vivre et de concevoir 1a vie de ses contemporains. Son 
jugement s' opere a 1a 1umiere de 1a vo1onte divine. C' est 1a  

de Dieu qu'  exprime,  mieux, c' est Dieu qui par1e par sa bouc11e. 
Et Al1ah  est pas astreint aux reg1es humaines du discours. 

Se10n 1e Coran meme,la  divine s' est manifestee maintes 
fois par l' envoi de prophetes. Ce qui constitue l' originalite du Coran, 
c' est qu'  a  s' e1ever au-dessus de tout autre texte sacre et s' im-
poser a 1a conscience musu1mane comme 1a Paro1e meme de Dieu, 
creee et eternelle, destinee a servir de reg1e de conduite dans toutes 
1es activites J1umaines. Transmis par l' intermediaire du «sceau des 
prophetes»,  porte 1a marque de 1a Reve1ation restauree et achevee 
(V,5  XLVIII, 28). Ayant ainsi servi de centre imperatif a 
toute activite au sein de 1a communaute musu1mane, 1a Vo1onte de 
Dieu a  s' actua1iser, s' incarner pour ainsi dire, dans des formes 
re1igieuses, cu1turelles, socia1es, politiques et mi1itaires que l' Is1am· a 
vecues depuis maintenant quatorze siec1es. «Aucune des grandes re1i-
gions n'a etreint, en effet, d' une emprise aussi 1arge, n'a penetre 
aussi profondement 1a vie pub1ique et 1a vie privee ... Le Coran est a 1a 
fois  Livre de 1a Raison, 1e Guide de 1a MoraJe, 1e Code du Droit;  
ramene a Dieu 1e geste humain tout entier»12a. 

 l' heure actuelle, que1que six cents millions d' habitants de 
notre p1anete, consciemment   considerent 1e Coran comme seu1 
capab1e de repondre aux prob1emes cruciaux de notre temps. Et  a 
par1e, et  par1e toujours, de cette solidarite universelle qu' est l' Is-
1am, qui a su briser 1es frontieres nationa1es, socia1es et racia1es, et unir 
ses fide1es en une communaute de freres qui reconnaissent 1e Coran 
comme 1e guide unique de 1eur vie et aspirent a l' eriger en principe 
de Direction pour l' humanite tout. entiere. «L' Is1am primitif a ap-
porte  progres mora1, une promotion humaine, en rapport avec son 

12.  ARKOUN: Comment lire le   11.  
12a. L. MILLIOT: Introduction  Droit   15.  
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epoque, e1, 1,race «Ies lignes de force) d'  mouvemen1, con1,inu, progres-
sif. .. Il a decre1,e des principes e1, iI Ies a mis  pra1,ique»13. «L' Islam n'a 
pas' Iaisse .uneseuIe .des ver1,us principaIes sans  parIer, une seuIe 
source de  oeuvres sans Ia vivifier,  seuIe Ioi de l' Ol'dre sans Ia 
preciser. Il prepara, pourI' homme arrive a sa ma1,urite, l' emancipa1,ion 
de l' espri1" l' independance de Ia raison dans ses recherches, e1" comlne 

 de ce1,1,e emancipa1,ion e1, de ce1,1,e independance, l' epanouis-
semen1,  ses facuItes naturelles, Ie reveiI de sa  son eIan SUl' 

Ia voie de l' pffort. CeIui q'ui li1, 10 Coran, comme  doi1, e1,re Iu,  1,rouve, 
sOus ce rappor1" des 1,resorsinepuisabIes e1, des richesses sans fin»t4. 

Ce1,1,e reaIite 11istorjque qu'es1, l' IsIam in1,el'esse main1,es disci-
plines. La  e1, l' his1,oire de Ia communaute musuImane, comme ceI-
Ies de 1,ou1,e au1,re ,en1,i1,e humaine, presen1,en1, 1,ou1,es Ies carac1,eris1,iques 
d' un etre collectif vivant e1, agissan1" don1, Ies muI1,ipIes manifes1,ations 
attiren1,I' atten1,ion  chercheurs dans nombre de discipIines15• Cepen-
dant, pour qui se penchesur l' e1,ude d'un aspec1, queIconque de Ia vie 
et de I'his1,oire de  une premiere consta1,a1,ion s' impose comme 
principe sine qua  pour Ia comprehension de Ia  celle-
ci se pl'esente aux yeux de 1,out chel'cI1eur. commo l' ac1,uaIisation, 
I'inearna1,ion, du Coran. «La reveIation divine e1,an1, Ie principe supl'eme 
qui regi1, l' exis1,ence humaine, aucune insiitu1,ion  es1, etrangere 
a Ia  reIigieuse, tout ac1,e de l' homlne exprime  n'exprime pas une 
veritabIe soumission a Allah, suivan1, qu 'iI es1, conforme ou con1,raire 
a sa    Pour autan1, que nos opinions sur l' obscurite, Ies con-

.1,radiq1,ions e1, Ia compIexi1,e des principes e1, des concep1,s coraniques dif-
feren1, e1, s'affron1,en1" ce IJivre, qui  differe pas beauconp d'au1,res 
Iivres sacres, cons1,itue toutefois Ia base et l' essence meme du Dal' aI-
IsIam.  1,antque teI,  Coran s' impose al' a1,1,en1,ion de tout chercbeur 
et exige de   e1,ude objec1,ive e1, approfondie. Or  Coran, seIon son 
temoignage propre e1, suivant Ia foi professee par Ia totaIite des 

13.  LAHBABI: Le personnalisme musulman,  103. 
14.  ABDUH: Rissalat al-tawhid,  122. Voir aussi  FYSEE: Conjerences 

sur  Islam. j.' JOMIER.: Commentaire du   MERAD: Ibn Badfs, com-
.nentateur du coran. J.  S. BALZON:  jl1uslim Koran Interpretation. 

15. De  HisLoil'e, de li Sociologie; du Droil, de la Philosophie, de la Theo-
logie, sans omettre  Histoire de  Art, de la Litterature, de la Philologie, les 
Sciences,    Ethnologie,  Ethnographie, la Geographie humaine, ]a 
Psychologie collective, etc. 

16.  MILI,IOT: Drott   6-7. 
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mans, est ]a Paro]e de Dieu 17 A]]ah a par]e par ]a bouche de  Pro-• 

phete. 5a paro]e fut un jugement sur ]e monde et  histoire; e]]e fixa 
une ]igne de conduite  se trouve exposee dans ]e Livre et que ]' hu-
manite tout entiere doit suivre afin d' accomp]jr  destin. 

J] est dunc evident que, dans cette perspective, ]e Coran offre 
une conception de ]' Histoire qui merite d' etre etud iee. Le fait que ce 

 a fayonne ]' ame mnsu]mane et determine ses rapports avec ]' 
vers tout entier donne a ]a conception coranique de ]' Histoire un 
teret singu]ier. Ce]]e-ci constitue ]e fondement meme de ]a doctrine co-
ranique et de la structure de ]a communaute musu]mane.  etude ne 
saurait donc que nous aider a mieux connaitre ]a tJleo10gie musu1mane, 
]a pllj]OsopJlie nee et deve]oppee au sein de ]' Js]am, ainsi que 1a struc-

. ture po]jtique et juridique et 1es aspirations de 1a Communaute. E]]e 
pourrait surtout  des perspectives nouve]]es pour  dia10gue 
sincere et authenticlue entre l' Js1am et  Christianisme. 

§ 2. j c sujet de  etude el 8es limites. 

Les travaux effectues jusqu'a presen.t sur 1e Coran et sa doctrine, 
ainsi que sur 1es divers aspects de ]a vie et de 1a pensee de  Js1am, per-
mettent de proceder aune synthese assez comp1ete de ]a conception co-
ranique de l' Histoire. Ce]]e-ci doit etre etudiee sous tous ses aspects et 
a travers 1es consequences qn' e]]e implique, de meme qu' elle doit etre 
suivie dans ses deve10ppements post-coraniques. L' Js]am, au sein du-
que1 1e spiritue1 et  tempore1 sont confondus,  p1utot n' ont jamais 
ete envisages comme des. realites separees l' une de l' autre, se presente 
aux yeux du monde comme 1a verite transcendante 1a p]us materielle-
ment actua]isee. Faire ]a syntJlese de ]a conception coranique de ]iHis-
toire devient ainsi  tache enorme qui requiert une ouverture sur 
tous 1es domaines de 1a  de l' Js]am  l' esprit et 1a ]ettre du Coran 
ont pu se rea]iser. Une te]]e synthese ne peut certes etre entreprise que 
par une personne competente, un connaisseur tres averti de ]a pensee 
et de 1a  de l' Js1am,  mieux encore, par toute une equipe de specia-
1istes. 

-Quant a nous, nous  proposons de concentrer notre effort 
sur l' aspect  de 1a conception coranique de ]' Histoire. Nous 

17. Par ce fait et conformement  la pensee generale et profonde des musHI-
mans, toute  portant sur  Islam doit etre entreprise dans  esprit tMologi-
que. L' Islam ne peu  pas etI'e envisage sans les rapports historiques de la ComInu-
nautc avec Dieu donL la volonLe fIIt actualisee dans et par la 'Umma. 

    2 17 
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1aissons par exemp1e de  1es aspects po1itiques et juridiques, te1s que 
1e prob1emc du Ca1ifat et de l' Imamat, de l' organisation de 1a commu-
naute, de son culte, de son unite interne, temporelle et spirituelle, et de 
ses rapports avec 1e monde exterieur. L' etude de ces aspects po1itico-
juridiques est d' une importance capita1e, car c' est dans 1a vie po1itico-
re1igieuse et dans 1es structures juridiques de l' Is1am que 1a conception 
coranique de l' Histoire s' actua1ise 1e p1us visib1ement. D' autre part, 
nombre d' autres questions d' ordre theo1ogique ne seront que mention-
nees au cours de notre expose. Te1 Sera par exemp1e 1e cas du prob1eme 
de 1a predestination et du 1ibre arbitre, des rapports entre 1es oeuvres 
et 1a foi, etc. 

Ses limites ainsi fixees,notre expose sera centre sur l' etude de 
deux notions theo1ogiques qui nous semb1ent s' imposer comme 1es deux 
themes cardinaux autour desque1s et sur 1esque1s se construit et se deve-
loppe 1a conception coranique de l' Histoire. Notre effort consistera donc 
a demontrer d'nne part que l' idee qui domine 1a pensee et l' oeuvre 
prophetiques de Mahomet est celle du Dieu unique, Maitre des deux Crea-
tions, d' autre part que 1a conception coranique de l' Histoire est une 
conception  

Le deve10ppement de ces deux notions fera l' objet du premier 
chapitre   conception coranique de l' istoire), apres  apergu tres bref 
des opinions deja exprimeessur 1a theo1ogie coranique de l' Histoire. 
La premiere de ces deux notions nous amenera, dans 1e second chapitre 
(Les deux Creations) , a l' expose detaille de 1a creation du monde se10n 
1e Coran, de sa duree, de son but et de sa fin. Le troisieme chapitre 

 sera consacre al' histoire du monde au cours de 1aquelle Dieu 
-intervient, impose sa Direction et conc1ut avec l' homme une alliance. 
-Nous  traiterons donc 1es notions de 1a Reve1ation et de l' Alliance. 
Uile grande partie de ce chapitre sera consacre aux prophetes et nous 
essaierons d'  preciser 1eur rQ1e dans 1es rapports entre Dieu et 1es hom-
mes et dans 1e deroulement de l' Histoire. La seconde notion, 1a concep-
tion apoca1ypto-centrique de l' Histoire, nous amenera a etudier, dans 
ce meme chapitre, 1e prob1eme du c1assement des prophetes afin de nous 
aider a mieux comprendre 1es notions de Reve1ation et d' Alliance. Le 
quatrieme chapitre (Mahomet selon le Coran) fera suite a l' etude sur 

.1es prophetes et aura pour but de montrer 1a parente du «sceau des 
prophetes» avec ses predecesseurs. Le cinquieme chapitre (Mahomet, 
de()eloppements posterieurs) brossera  autre portrait du Prophete, ce1ui 
qui fut e1abore par l'  post-coranique et tardif. Son objectif sera 
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de montrer de qne1 poicls ce «nouveau Mahomet» pesa sur 1a conception 
islamique de l' Histoire. Enfin, 1es quelques rM1exions de 1a conc1usion 
chercheront a esquisser 1e prob1eme des possibi1ites d' un dia10gue theo-
logique entre l' Is1am et 1e Christianisme a partir de 1eur conception de 
l' Histoire. Notre bibliographie n'est pas exhaustive, cela va de soi. 
Nous  avons fait figurer les etudes dont nous avons pu nous servir18• 

18. Dans les notes ne sont donnes que le nom de  auteur et le titre, le plus 
souven t abrege, de  ouvrage; pour les articles, le nom de  au teur n' est suivi que par 
la  au periodique ou a  ouvrage collectif dans lequel  article fut publie. 
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CHAPITRE'I 

LA' CONCEPTION CORANIQ'UE DE L' HISTOIRE 

§ 1. Les opinions  cxprinzees sur  conception coranique de 
  istoire. 

L' esp1'it humain a toujOUl's che1'che a 1'ef1echi1' sU1'  Histoi1'e, 
a degage1' 1es p1'incipes de son mouvement, a comp1'end1'e ses o1'ig'ines et 
ses fins. L' Histoi1'e est une catego1'ie qui se 1'efe1'e exc1usivement a 

 Homme.  appa1'tient a 11 Histoi1'e que ce qui a  p1'oduit pa1' 
l' Homme. Aussi, connait1'e  Histoi1'e, c' est connait1'e l' Homme. 
Concevoi1' ses p1'incipes et son mouvement, c' est et1'e en mesn1'e de de-
fini1' 1a natU1'e de 1a condition humaine. 

Les peup1es dits p1'imitifs c1'ee1'ent des mythes qui che1'chent a 
penet1'e1' l' essence de l' Histoi1'e et a exp1ique1' son mouvement. Les 
g1'andes 1'e1igions et phi1osophies de  Antiqnite ont p1'ocede a une e1a-
bo1'ation p1us 1'ationnelle  p1us mystique de ces mythes.  1es 1'e-
ligions reve1ees fonde1'ent 1eu1' conception de  Histoi1'e sU1' des evene-
ments ext1'ao1'dinai1'es mais ayant eu 1ieu dans 1e temps et  espace his-
to1'iques. D' une manie1'e   fait 1a distinction ent1'e deux 
conceptions c1assiques de l' Histoi1'e et du Temps: celle du monde indo-
eu1'opeen, notamment de 1a G1'ece antique et de  indouisme, qui est une 
conception cyclique; celle dn monde semitique, qni est nne conception 
1ineai1'e. Cette de1'nie1'e est insepa1'ab1e de 1a conception p1'ophetique de 
l' Histoi1'e qui est celle adoptee pa1' 1e J  1e Ch1'istianisme et 

 Is1am1 • 

Le message p1'ophetique est, chez 1es Semites, une estimation et 
une inte1'p1'etation de  Histoi1'e. Il se p1'esente comme  jugement 
su1' elle fo1'mule pa1' Dieu, de meme qu' il se p1'opose comme  1'emede 
a  ega1'ement de  Homme. 

1.  ELIADE: Traite de  HistoiI'e  Religions. J. GUITTON: Le  
  Eternite CMZ Plotin  saint Augustin. COLDSCH DT: Le systeme   

 idee du  MOUROUX: Le  du Temps.  VULLIAUD: La /in du 
:monde.  NEHER: L'essellce du prophetisme.  CULLMAN;, Christ et le Temps. 

 PUECR: Er·Jahr. 20 (1951) 57·114. ,J. MONCHANIN:, DV  {1949J 109·122. 
 CORBIN: Er-Janr. 20(1951) 149c218. ' ' 
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O1'1e Coran est  1iY1'e' p1'ophetique. Le liy1'e sac1'e nOtiS int1'o-
dl1it sans hesltation aucune dans ses 1'appo1'ts ayec 1es deux autres 1'e1i-
gions 1'eye1ees; p1'ofessees pa1' 1es «ah1 a1- Kitab»2. Mais 1a p1'emie1'e 1'eac-
tiori de ces de1'nle1's fut de ne  dans 1a1'eligion de Mahomet qu'  

signe p1'ecU1'seurde 1a yenue de   Mahomet 1ui·,meme- etant 
    lmposteu1'   Ylslonnal1'e et  ma1ade    

De nos jou1's, des che1'cheu1's molns p1'eoccupes du p1'ob1eme 1'e-
1igieux tendent  decouy1'l1' en    socia1 1'epondant aux 
besolns d'  miliell et d' une epoque blendete1'mlnes. lls conside1'ent 
cette  d' autant p1us efficace qu' elle se p1'esenta sous  yetement 
1'e1igieux 6 • D' aut1'es fi1'ent de la  du Jugement  de 1a foien 

 lmmlnence de  HeU1'e  seu1ement 1e cent1'e du message co1'anique 7 

mals aussl 1e mobi1e de 1a condUlte de Mahomet dU1'ant  sa mlssldn. B 

Enfin, tous 1es che1'cheu1's non-musu1mans se p1aIsent  discute1'  eyo-
1ution p1'og1'essjye et constante dans 1a pensee de Mahomet eta 1'eche1'che1' 
1es elementsqul alimente1'ent sdn g'ollt de 1a 1'eflexion 9. Mais 1a 

 de cevtains 1'e1igieux qUl che1'chent a '1'enoue1' ayec une t1'aditlon 
po1emique anclenne et 1'eyo1ue  t1'ouye 'p1ns d' adeptes10• 

2,  18, 1'8,   59,103,171  109-111  17 LXI.:14. 
 egalement R. DLACHERE: Le  les rubriques: Chretiens, Juijs Deten-

teurs de  Ecriture, etc, 
3,  DE DAMAS:  XCIY, 764, 
4. JEAN DE DAMAS:  XCIV, 765. THEODORE  KURRA:  

XCVII, 1545. Mais c' est surtout dansl' Occident du Moyen-Age que cette idee 
a trouve le plus grand nombre de partisans. Voir a titre d' exemple le  de 

 compose par Alexandre DU  en 1258. 
5. BARTHOLOMEE D' EDESSE:,  CIV, 1449, qui est le premier a accu-

ser Mahomet d'un etat mental maladif.  les autres auteurs chretiens de  

voir Th.KHOURY: Les   et   

6.  ORIMME,  BOUSQUET,  RODINSON et dans une certaine 
mesure  OAUDEFROY-DEMOMBYNES et  HAMIDULLAH. 

7.  ANDRAE, these exposee dans Les orig,ines de   et le 
nisme. 

8'.  CASANOVA, these exposee dans  et   du monde. 
9. D'  les efforts pour classer les sourates selon leur ordre chronologique 

et  la pensee de Mahomet a partir de cette nouvelle presentation du Coran. 
10.  ZACHARIAS, religieux et missionnaire catholique, publiait en 

1956 son livre (2 vols)  De    dans lequel  voulait nous 
prouver que Mahomet fu t le porte-paroled'  Rabbin mecquois  de mono-
tMisme biblique et de litterature rabbinique et qui, dans  espoir de   Ara-
bi€, aurait compose  Coran arabe  se serai t servi de Mahomet comme simple 
instrument de diffusion. Mais Zacharias, desavoue par ses Superieurs,  a  con-
vaincre  les specialistes ni les simples fideles. D' autre part I a Ath8nes paraissait 
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Ces opinions concernant 1a personne de Mahomet  sontpas sans 
interet pour1' etude de 1a conception coranique de  HistoIre, puisque 
1e prophete est  instrument dont Dieu s' est servi pour transmettre 
aux hommes sa vo1onte et porter son jugement sur 1eur Histolre. Par 
son caractere proph8tique, 1e message coranique etalt destine aux hom-. 
mes et  ne pouvait rester indifferent a1eur condition socia1e. Cependant 
1a reforme soci81e operee par Mahomet n'est pas simp1ement revetue 
d' un vetement re1igieux; elle puise sa raison d' etre et sa signification 
memes dans 1a vo1onte imperative de Dieu qui ebran1e et qui meut 1e 
coeur et  esprit du Prophete ainsi que 1e Coran nous1' enseigne. D' autre 
part, etant destine aux hommes, 1e message devait s' adapter aux 
gences intellectuelles, mora1es et re1igieuses de 1a communaute a 1aquelle 
il s' adressait. Quant a  etat menta1 et psycho1ogique du Prophete et 
a sa sincerite, il est toujours p]us utile pour  apprecier de se  a 

 oeuvre qu'  derriere 1ui. 
 ce qui concerne  idee que Mahomet se faisait de  Histoire, 

1es chercheurs non-musu1mans furent 1ep1us souvent frappes par 1a con-
ception coranique des lnterventions successives de Dieu dans  His-
toire, marquees par ]'  de prophetes «tous executant 1es memes 
gestes repetant pour ]a millieme fois une identique  
Mais ]a conception coranique de  Histoire n' a pas jusqu' a present 
fait ]' objet d' une etude specia1e, exhaustive et approfondie12 Pour ce• 

 1960 la seconde cdition d'   en grec,  l1tlahomet, UTl dictateur ou un 
 Son auteur,  "ermite orthodoxe» grec anonyme, se proposait pour tache 

de dcmontrer que Mahomet fut  dictateur  dur et immoral. 11 espcrait 
 ainsi contribuer a  cveil de  Orient musulman et a sa delivrance de la re-

ligion de  Pour  ensemble de ce probleme   G. SNOUCK-
HURGRONGE: RHR 30 (1894) 149-178.  RODINSON:  229 (1963) 169-
220. J. J. WAARDENBURG: L' Islam  le miroir de  

11.  LAMMENS: RHR 7 (1917) 169. De meme pour Ch. PELLAT: Ara-
bica 31 (1970) 228, une mise en place des elcments coraniques aboutit "a la concep-

 islamique de  Histoire qui est finalement celle des rapports que Dieu entre-
 avec les hommes par   d'  scrie de  Plus nuanccc 

et plus  est la definition de  G. S. HODGON: Diogene 32 (1960) 73, selon 
laquelle: "Depuis Adam,  Histoire est regardee comme  processus au  du-
quel Dieu exprime sa  aux hommes  vivent dans  erreur et les remet 
dans ]e droit chemin. Il  parvient par une serie d' injonctions  qui 
tracen   systeme complet de regles de vie, souvent considerees  etan  
d'  perfection croissante et qui    culminant dans le Coran 

 La Revelation, le divin "Verbe de Dieu   n' est pas, comme 
dans le paradoxe  une Vie mais  Livre ciairement  

12,  exemple significatif; deux. vo]umes   publics 
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qui concerne son aspect theo1ogique, 1es que1ques pages de J-M. ABD 
AL-J ALIL13 qui  tracent 1es 1ignes genera1es sont remarquab1es. Il 
est regrettab1e que  connaisseur de l' ame aussi bien que de 1a pensee 
musu1manes  se soit attarde a  expose a 1a fois p1us detaille et p1us 
approfondi d' une conception aussi fondamenta1e pour 1a comprehen-
sion de l' Is1am. Un artic1e p1us recent de R.  frappe 1e 
1ecteur par ses considerations: partant du point de  chretien et apres 

 expose p1us detaille de 1a conception de l' Histoire dans 1e Christia-
nisme, l' auteur fait que1ques breves remarques sur 1a conception is1a-
Jnique de l' Histoire pour constater que 1e Dieu de l' Is1am  s' engage 
jamais; que son commandement imperatif est 1e seu1 rapport concevab1e 
entre  Createur transcendant et sa creature; que l' Is1am simp1ifie 

 et n' entre pas dans 1es subti1es profondeurs de 1a 1utte apoca-
1yptique du bien et du ma1; que l' Histoire  Is1am consiste en  grand 
nombre d' histoires entrainant ainsi  individua1isme atomistique. 
Dans son etude sur AbrahaJn,  MOUBARAKl& nous invite a une com-
prel1ension systematiqne et approfondie de 1a conception coranique de 

 apartir de 1a personne d' Abraham. Pent-on cependant proce-
der a  telle systematisation de 1a theo1ogie coranique et 1a rappro-
cher de 1a theo1ogie pau1inienne? Mahomet pourrait-i1 concevoir une 
telle procedure? C' est pourquoi, nous avons  tirer  p1us grand pro-
fit des rM1exions exposees par M.G.S. HODGSON dans son artic1e cite 
precedemmentI  qui pourtant ne se veut pas une  sur 1a concep-
tion is1amique de l' Histoire. Il en est de meme des travaux du professeur 

 CORBIN17, et p1us particu1ierement de son Histoire de  philosophie 
aI'abe. Grand specia1iste du shi'jsme iranien dont  expose de maniere 
admirab1e 1a conception de l' Histoire, l' auteur compare souvent celle-

recemment et comprenant. des communications consacrees a la Theologie de  is-
toire, semblent  meme pas  qu'  existe aussi une  
niqIle et islamique de ]' Histoire. 

13. Aspects interieurs de    37-57 et aussi  182 sq. 
14. HistoiI'e et PI'ophiJtisme  le  et en  
15.   le   119-148. Ces trois auteurs sont des disciples de 

L. MASSIGNON qui, sans jamais etudiel' la conception col'anique de  Hi.stoire  
 s'est  occupe du probleme des I'apports entre la transcendance 

divine et la contingence humaine.  en est de meme de L. GARDET  a ecrit de 
tres belles pages  les notions coraniques et islamiques   de  al-
liance et de la mission  de Mahomet et. de  Islam. Voir notamment La 
Cite musulmane et Dieu et  destinee de  Homme. 

16. Ci-devant, note 11. 
17. Pour exemple, Er-Jahr. 20 (1951) 149-218 et 28 (1958) 47-108. 
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ci a la conception de  Histoire selon le Coran, a la theologie sounite et a 
la philosophie  a la mystique musulmaneso Deux autres  celle 
de W. THOMSON18 et, surtout, celle de Do BAKKER19, sans etre con-
sacrees speci31ement a la conception coranique de  Histoire,  contri-
buent d' une Inaniere tres positive. Enfin,  devons signaler les 
des du savant japonais  IZUTSU20 qui ne manqueront certainement 
pas de marquer une etape dans  evolution des sciences coraniques et 
de contribuer a une approche plus appropriee de la conception corani-
que de  Histoire. 

Plus concretes et plus interessantes sont les reflexions  les 
etudes que certains auteurs musulmans ont consacrees, diI'ectement  

indirectement, a la conception coranique de  Histoire. La   

 de  'ABDUH insiste avec force sur le rQle civilisateur des 
religions et des propheteso Ces dernlers «jouent vis-a-vis de la societe 
humalne le meme r61e que la raison par rapport a  individu, ou celui 
des jalons qui tracent une route, 000 des jalons que Dieu a poses a 11 voie 
du salut». Allant encore plus loin,  auteur affirme que les  

sont ceux par qui la societe humaine «voit et entend»  87)0 «L' envol 
des prophetes donne a  existence de  homme toute sa plenitude, il 
est  des principaux facteurs de sa conservation»  73)0 Guides pour 
les hommes et facteur principalde leur conservation et de leur progres, 
les prophetes furent anssi le facteur principal de I'evolution de  His-
toire. Et c' est dans cette perspective evolutive de  Humanite, de 

 Histoire et de la Religion que la mission de Mahomet comme sceau des 
prophetes, ainsi que celle de  Islam comme la religion derniere et la 
plus parfaite, trouvent leur justification et leur sens, alors que les mes-
sages propbetiques sont identiques en tous points les uns aux autres. 

 le voit bien,   se situe sur  plan sociologique et pl1iloso-
phique plut6t que theologique, lorsqu'il etudie le role joue par les pro-
phetes dans le devenir historiqueo Il ne s' attarde donc pas outre mesure 
sur les aspects  de la conception coranique de  Histoireo Ce 
travail a  tente receInment par  SIDDIQI21. Son ouvrage se pre-
sente, pour notre sujet, comme  etude la plns eXllaustive et a tout point 
de vue la plus interessante. L' auteur  cllerche adeg8ger et a developper 

18. Islam's Conception   Destiny. 
19.     

20.  particulier, God and   the      

  Weltanschauung et  Concepts    

210 The    
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ce qui constitue la specificite de la conception coranique de  Histoire. 
Mais 1a comparaison de celle-ci avec les' conceptions  l' Histoire pro-
fessees par 1e J  et 1e CIHistianisme serait beaucoup p1us cons-
tructive, si ]' auteur avait su se montrer plus attentif a ce qui consti-
tue 1a specificite des doctrines juive et chretienne. Par aiI1eurs, aussi 
frequentes que soient ses references a l' exegese coranique c1assique, 
c'est a certains courants reformateurs de l' Is1am moderne, ainsi qu' a 
certaines  occidenta]es modernes de 1a phi1osopl1ie de l' Hlstol-
re, que s' attache  SIDDIQI. Aussi cherc11e-t-i1 adegager, adeve1op-
per et a mettre en' re]ief 1es principes fondamentaux qui determinent 1e 
mouvement et ]' evo]ution de l' Histolre, 1es reg1es mora1es qui, se10n 1e 
Coran, font qu' une societe humaineque1conque sulve 1a vole du progres 

 de 1a regTession. Mais cette conception evo1utionniste de l' Histoire, 
pourrait-on meme ]a soup90nner dans le Coran? L' auteur selllb1e per-
dre de vue quc 1e Coran est  1ivre  que sa  cle 

 Histoire est eschato]ogique; qu' une conception prophetique, esc11ato-
logique, de l' Histoire ne 1aisse aucnne p1ace a l' espace temporeJ. Pour 
Maholllet,  appel de Dieu saisit instantanement, et c' est instantane-
ment que les communantes 11umaines sont detruites, parce qu' elles n' ont 
pas vou1u accepter  Appe] qul 1eur fut adresse. Entre ces deux instants, 
la vision muhammadienne de l' Histoire ne 1aisse aucune marge au de-
veloppement d' une tl1eorie eyo1utionniste. Sans le youloir peut-etre, 

 SIDDIQI adopte une methode d' etude apologetique: demontrer 
que le Coran offrela conception de  HistOlre la plus uniyersaliste et la 
plus elevee semble etre son souci principal; presenter les preceptes mo-
raux et sociaux enonces  le Coran conllne la regle la plus adequate 
du progras social et de l' evolution de  humanite est une tach'e a13.qnelle 

 auteur s' applique avec bonheur. Certes personne ne cl1ercherait a  

faire grief de ses convictions religieuses. Mais sa conception cl e  Hj,s-
toire est-el1e vraimentcelle du Coran et de la theologie musulmane? 
C' est 1a question que ne p()urra s' empecl1er de lui poser le lecteur <lverti, 
surtout musulman. Aussi nous SOlnmes-nous retronvc davantage dans 1es 
travaux du professellJ'  ARK0l1N22 clont la pnissance de rMlexion 
et la rigueur de methode nons ont seduit. Nous avons egalement tire 
grand profit de l' artic1e de  SIRAZ AL-DINz3 dans lequel sont for-

22.  particlIlier dans Ethique et  istoiI'e d' apres les TajdI'ib UIndn.  n-
drnduction     classique. ContI'ibution    de   

al'abc au  jXe siecle, et surtout, Colnn1eltt lire le Coran. 
23.  Islamic and Clu'istian Conceptions  the March  Time. 
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mu]ees que1ques remarques aussi concises que breves sur 1es concep-
tions chretienne et musu1mane de 1a marche du temps. De meme, 
l' etude de D.  sur l' ethique coranique ne manque pas 
d' interet pour notre sujet. Pa r contre, ceJle de R. RAHMAN2S sur 1a 
prophetie en Is1am se situe dans  domaine different. 

Il existe sans doute d' autres etudes dont  n' avons pas  

prendre connaissance. Par ai]]eurs, de nombreuses remarques et rM1e-
xions sur 1a  coranique et musu]mane se rencontrent 9a et  
dans des etudes etrangeres au sujet. Nous en avons tire profit chaque 
fois que nous avons eu  occasion d' en rencontrer. Cependant 1a moisson 
demeure maigre. Les etudes sur 1a conception coranique de l' Histoire 
comparees a ceBes qui ont  consacrees a 1a meme conception dans 1e 

 ]e Christianisme et l' Antiquite grecque, deso1ent 1e chercheur 
aussi bien par ]eur nombre restreint que par ]eurs resu1tats. Aussi ]e 
]ecteur  saurait-i1 que se montrer d' autant p1us indu1gent devant 
1es imperfections de 1a nOtre. 

§ 2.     de  Histoire. Les themes  
de son   

Entreprendre  expose a 1a fois ana1ytique et synthetique de 
]a conception coranique de ]' Histoire depasse  possibi1ites. Rappe-
]ons aussi que 1e Coran ne contient pas de conceptions phi]osophiques 
et theo]ogiques e]aborees. De te]]es  operees posterieurement 
par les Pl1ilosophes, les l1istoriens et les mystiques musu1mans, restent a 

 ecart de la pensee de Mal10met et n' ont guere eu de prise sur  ensem-
ble de ]a Communaute . 

Les pages qui precedent nous donnent deja deux considerations 
theo]ogiques importantes: 1e message prophetique (Reve1ation) est 
considere par ]e Coran comme  jugement de Dieu sur  Histoire et 
comme une Direction. De  cote, l' Histoire devient une source de 1a 
connaissance de Dieu26.  travers tous ]es recits prophetologiques, 
Dieu  1es 110mmes pourvus d' intelligence a prendre connaissance 
du passe afin d' en tirer des 1e90ns uti1es. La connaissance de l' His-
toil'e est con9ue comme une acquisition des connaissances re1igieuses de 
caractere a amener a 1a vraie foi, comme une 1e90n27. Elle est erigee  

24. God  Justice;  Study    Doct.l·ine    
25. Prophecy   Voir aussi    Histol·y. 
26. J-M.   Aspects interieurs,  38. 
27. XCI:11-15  LXIX:4-12 CII:1-2  CV:1-5 LXXXIX: 

5-13.  LIV:43 XLIV:35-36  sq., 35-36 XXVI:67, etc. XV:75, etc. 
XXXVIII:11-15 XXV:37-46. 
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signe condnisant a 1a connaissance de Dieu et meme a1a conversion28 • 

L' homme est appe1e a connaitre a travers l' Histoire quelle est 1a  

divine et quelle doit etre sa propre conduite afin d 'ec]lapper au sort des 
peup1es chaties. L' Histoire est ainsi conyue sous  seul aspect, son 
aspect re1igieux. Le Coran ne fait aucune clistinction entre histoire pro-
fane et histoire sacree  re1igieuse. Pour 1e Coran, et pour l' Is1am, 
l' Histoire de l' humanite, c' est l' Histoire de 1a re1igion des 110mmcs, 
de 1eurs rapports avec 1eur Createur2D Tout comme 1a Nature, l' Homlne• 

et son Histoire dependent directement dc Dieu. 
«Se1on une conception c1assique de 1a theo10gie musu1mane, 

Fakhr a1-Din ar-RAZI reduit 1a foi a trois eJements fondamentaux: 
1e Monotheisme, 1a Resurrection, entrc cux, 1a  c' est une for-
mu1ation aussi 11eureuse qlle simp1e des eIements qui constitueraient 
une conception coranique de l' Histoire»30. Le dogme de l' unicite de 
Dieu est 1e dogme essentie1 ct fondamenta1 de 1a re1igion musu1mane. 
Il demeure au centre de 1a pcnsee et de 1'1 predication de Mahomet. Le 
Prophete trouve trois signes qui temoignent excellemment de l' Unicite 
de Dieu: 1a Creation, 1a Resurrection, 1a Mission dcs prophetes. 

La notion d'  Dieu, Createur, occupe dans 1e Coran llne p1ace 
tres importante: Maitre Tout-Puissant de l' Univers, Dieu est seu1 a 
l' avoir cree. «Dans toutes ses partics, 1e Coran  presente anous comme 

 hymne au Createur»3I. Dicu est 1e Maitre de l' Univers et dc 1a Vie. 
Il communique 1a vic a ses creatures une prcmiere fois par l' appel a 
l' existence, lorsqu'elles n'existaient pas. Il continue a 1a donnel' et  1a 
rctirer. Le jour de la Resurrection,  1es appellcra une secondc fois pour 
1es faire vivre dans 1a p1enitude de sa  eternelle. L' idee du commen-
cement de l' Univers par l' acte creatcur de Dieu est inseparab1ement 
1iee a l' idee de son achevelnent et de sa fin par ce meme acte divin: 
Allah est 1e Premier et 1c Dernier (al-awV{Ial  al-akhir), 1a cause pre-
miere et fina1e 32 • La Resurrection est appe1ee par 1e Coran 1a nouvellc 

28.  meme  que la contemplation de ]a Natul'e et la Revelation. Pour 
la diffeI'ence de degl'e  la suite de notre expose. 

29. Ainsi qtle nous le ]aissent  ]es l'ecitS  De ce point de 
vue,]' histoire des g'ens de]' Elephant (CV: 1-5 et CVI:1·5). ainsi que ce]]e de Dholl-
]-  (XVII  :82-98) son t tres instructiyes. Les succes miJitaires de David et 
de Salomon ne sont pas moins interessants (XXXVIII:25 et 11:252  et 
XXXIV:10   

30.  MOUBARAK:   le   130. 
31.  FAHD:   dzt Mond,e selon    239. 
32. XCI1:'13 LIII:25 1,;14    XLI:14 

XLV:25  26, 39      cf. 
 1'111:43-1.6 XLIV:7 L:42   XXXVIII:88 

XLIII:31  XXV:4 XVI1:52,100 XL:46, 70 XXXIV:48 V1:95. 
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c1'eation (L: 14). Ces deu.x C1'eations constituent des signe& subJimes: 
comme Dieu a   une p1'emie1'e fois 1e monde,  poU1'1'a aussi effec-
tue1' 1a ResU1'1'ect.ion comme nne  ouvelle C1'eation (LXXX: 16-42 
L: 14); commc1a p1uie vivifie 1a te1'1'e mo1'te et fait ge1'me1' 1es p1antes,' 
ainsi, pa1' 1a Pa1'o1e de Dieu, une vie nouvelle appa1'ait1'a dans 1es osse-
ments pou1'1'is33 • AllaJl pou1'1'a de nouveau eveille1'  apres sa mo1't, 
tout comme   a fait nait1'e mj1'acu]eusement d' une goutte de semence 
dans 1e sein   ce1ui qui fait succede1' 1e jou1'  1a nuit et 1a 
mort  1a vie, fe1'a succede1' une aut1'e vie  1a Yie p1'esente35 • Il incombe 
aux m.essage1's qu' Allah envoie de 1'appe1e1' aux 110mmes ces p1'euves 
c1ai1'es de sa Puissance et de sa Sagesse. 

01', ]e message co1'anique sembJe p1'eche1', du moins  ces debuts, 
1a 1'ea1ite du Jug'ement36 et invite1' 1es hommes  une conduite mo1'a1e 
et socia1e conforme  1a vo1onte divine37 afin qu:' i1s puissent echappe1' 

 1a te1'1'ibJe ep1'euye de  Heu1'e qui est p1'oche38 • Ces constatations mises 
en eyidence, 1a p1'emie1'e su1'tout pa1'  Casanoya3D , 1a seconde pa1' G. 
C1'imme40, nou& ob1igent  fai1'e que1ques 1'ema1'ques qui nous aide1'ont 

 mieux pose1' 1e p1'ob1eme: 1es   qni Mahomet s' ad1'esse au 
p1'emie1' abo1'd, connaissent  existence d'  Dieu C1'eateu1' de  Unive1's 41 • 

Mais i1s ne veu1ent pas entend1'e pa1'1e1' de changement de conduite en-
ve1's 1es pauvres et 1es opprimes. Ils traitent de mensonge 1a venue de 

 Heure 42 • Que Dien puisse rassembJer 1es ossements pour1'is et en faire 

33. VII:55 XXV:50-51  XLVI:33. 
34. LXXX:16-22 LXXV:36-40 LIII:46-48 I.JXXVI:2   

19, 53  XXXVI:77-79 XL:23, etc. 
35.    

36. CV:1-5 CVI:1-5 XCI :1-10 CVIl:'1-3 LXXXVI:11-17 XCIX-1-18 CI:1-8 
C:6-11 LXXXI:1-14 LXXXIV:·1-2 t• LXXIX:1-14 LII:7 sq. LVI:1 sq., 74 sq. 
LXIX:13 sq. LXXVIII:37-4'1 LXXV:1-15 CII:3-8 XCVI:8 LXX:6-16, 26, 35 
I..  LXXXIII:4 sq. LXXIV:8-10, 47-l.8 LI :1-6,7-22 LIV:1-8 LXVIII: 
42-47 XLIV:43-58 XXVI:204  XXXVIII:!.9 sq. XXIII:10'l sq. XXV: 
12 sq. XXVII:4-6 XVIII:99-108 (pour ]es deux premieres periodes mecquoises). 

37. IJXXIV:4-7 XCIII:1 sq. CI:4-7 XC:4-11, '18-20 LXIX:34 LIII:35 
..  LXXIV:'1 sq., t.3-47 CXI:1-5 CVIII:1-3 CIV:1-9 XC:1-21 Lxxxrx: 

1725 LXVIII:10-14  etc. (pour ces memes peI'iodes). 
38. VII:184  XL:18 XLVII:20 LIY1, etc. 
39. Dans son     du monde,   et 11 (supplement). 
40. Dans son    LebeIL;  Einleitung  den  

Miinster 1895. 
4'l.    XLIII:87   

  cl·. XVI:85. 
42. CVII:'l XCY7 XCII:9 LXXIX:10 LVI:47 LXXV:3,6 LXXVI:27 

LXXXIII:4,10 LXXIV:53 CIV:1  XLIV:33, 50 LX:3, 14  

 LXXII:7  65, 76, 84  XXV:19, 23, 42 XXVII:68 XVITI: 
105  ]es deux periodes n1ecquoises). 
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des hommes 1eUl' paraitimpossib1e, tout oomme i11eur parait absurde que 
Dieu puisse se reve1er a un 1lomme semb1ab1e a eux43 • Aussi 1es efforts 
du Prophete telldront-i1s a faire aooepter 1a rea1ite (le]a seoonde Crea-
tlon a son auditoire.On oonstate en effet que ]a neoessite et ]a rea]ite 
du J ugement sont assooiees a ]a rea]ite de 1a Creation et de 1a oonduite 
des hommes. Mahomet  par]e jamais de l' une des deux Creations sans 
qu'  meme temps sa pensee ne se refere, exp]joitement ou implioite-
ment, a ]' autre 44.Les signes de ]a  du Jugement seron:t  deohi-
rement de l'  signes de ]a puissanoe  La desoription du 
Paradis et de ]' Enfer n' est pas faiLe  termes tres e]oignes de ]a des-
oription de 1a premiere Creation. Lorsque 1e  evoque ]es biens 
materie1s et inoite a 1a justioe sooia1e par ]e rappe] du Jugement,  est 
bien Dieu qui apparait oomme 1e donateur de oes biens;  est pourquoi 

 est ]ui, seu], qui peut ]es  et punir oeux qui pratiquent ]' injus-
tioe. Dans ]a pensee prophetique de lVIahomet,  est  Dieu unique, 
!11  des deux  Lorsque ]es lVIeoquois raillent ]a mlsslon 
prophetique de lVIahOlnet et  traitent de  de magioien et d' lmpos-
teur, oe]ui-oi 1eUl' propose pour exemp]e ]' 1listoire d' autres peup1es ri-
t.:hes et orguei]]eux, qui eux aussi  traite d' Imposteurs ]es pro-
phetes, mais qui furent ohaties  aneantis sans  dejouer 1a de-
oision d' Allah. Des deux Creations, ]a premiere est  a ]a promesse 
de Dieu d' assister ]es hommes et de 1eur envoyer sa Direotion, ]a seoonde 
au J OUT du J ugement. «(L' Histoire so situe entre oes deux sommets qui 
enoadrent ]e temps»46. Elle est oonsideree oomme l' histolre des mlsslons 
des prophetes et oomme 1a oontinuation de l' aote oreateur de Dieu. De 
meme que 1es deux Creations  de  a ]' omnipotenoe et a 
]' omnlsolenoe du Dieu unique, Createur, de meme l' envoi des prophetes 
temoigne de 1a presenoe du Dieu unique et Createur dans ]e monde ainsi 
que de sa  d'  dans ]' Histoire des hommes et de 1eur 
imposer sa Direotion 46 • L'  et ]' Histoire sont ainsi embrasses par 
1e Prophete d'  seu1 regard. Les reoits propheto1ogiques ne sont que 

43. XV11:95-96  XL1:5 XVII1:10. Voir aussi ci-apres, ch. 2, § 5. 
44. XCII1:1-11 XC:7-10, 14-15 LXXXV1:5-10 XCV:4-8 XC1I:3, sq. 

 LXXXVII:1-15 LXXX:16-23, 24-1,2 LXX1X:27-41 LXXXV1II: 
17-26 LII:35-48  LXXVII:16-29 LXXVII1:1-36 LV:1 sq. LXXV; 
20-40 L1II:34-62 LXX:15-21, 36-1,4 LXXV1:27-29 LXX1V:11-30 XC:3-21 
LXXXV:12-16 1:1-7 L1:23, 47-60 L1V:43-55 LXVII1:17-34 XXXVII:4 sq., 
149-182 XLIV:6-15, 33-42 L:1-31" 35-45 XXV1:4-6 XV:23, 55  

 LXV1:1-30  80-101  XXV:4 XXVII: 
60-92 XVIII:46 (pour les deux premieres periodes mecquoises). 

'45. J.-H. ABD AL-JALIL: Aspec/s in/erieurs,  39. 
46.   dans  tableau  chatnes prophetologiques. 
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 Histoire de la Direction divine revIHee aux hommes et des consequences 
qu' entraine  attitude des hommes a son egard. Ils revelent le but et 
la signification profonde de la premier!! Creation et de  existence du 
monde et de  homme. Le Coran repete  maintes reprises que  

vers fut cree par le Dieu unique   dessein47 Allah maintient• 

le tout dans ses mains et le dirige 48 • Le tout s' achemine vers une fin 
voulue par Dieu, la Resurrection, dont Dieu est seul  connaitre la venue 49 • 

Le tout est  expression de la  divine, sa manifestation  sa 
realisation. Les divers sens des mots kun,     

 nous permettent de  combien, dans la pensee du Prophete, 
sont  entre eux differents modes de la manifestation divine. La 
Creation et le J  du Jugement,  envoi des prophetes et la destruc-
tion des peuples infideles, la continuation de  oeuvre creatrice de Dieu 
et sa participation dans les affaires des hommes, le tout est  expres-
sion d' une meme realite: la maitrise de Dieu sur  Univers et sur 

 Histoire. 
Durant les dix annees de predication a Medine,  auditoire chan-

ge fondamentalement: chef d' une communaute religieuse qui le recon-
nait comme prophete, Mahomet se trouve face, d' une part aux hypo-
crites, d' autre part aux Juifs medinois. Ces derniers croient aussi bien 

 la Creation et au Jugement qu'  la mission des prophetes. Ils ne 
peuvent pourtant pas admettre que Dieu ait fait  choix en dehors 
du peuple d' Israel so. De leur  les hypocrites pensent  prati-
quer leur hypocrisie dans leur alliance avec Dieu, comme ils la prati-
quent avec les hommes 5I • Le dialogue engage  Medine porte donc sur la 
nature de  Al1iance, de meme qu'  portait,  la Mecque, sur la realite 
du Jngement. D' autre part et selon cette meme realite des cl1oses, 

 attention de Mahomet se concentre sur  organisation interieure de la 
nouvelle communaute, une organisation conforme  la vraie foi et a la 
vraie religion qui est  Islam. La preoccupation premiere de Mahomet 
est d' appliquer la justice sociale de faQon exemplaire dans une nouvelle 
communaute qui se reclame de Dieu. (111:100 V:10-14). Il est temps de 

47. Par exemple XXV:2 XVI:63 XLVI:2  LI:55, etc. XLIV:38, 
39  LXX:5   

48. XCII:13 LIII:32  XV:21  XXVII:93   

XLII:2  69 XXXIV:1  105, 109, 186 IV:125, 130, 168. 
49. XLIII:85 LXVII:26 XLI:47  VII:186 VI:57, 73  

XXIV:64. 
50.  99, 103, 105 XCVIII:1 sq.  sq. V:55, 62, 74, etc. 
51.  13  160-161 IV:&3-72, 83-86, 90-93, 140-142 LVII:13 LVIII: 

8-11, 15-1& LIX:11-13 LXIII:1-4  sq., 76 sq., 127, etc VIII:57-50  
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.traduire en actes   divine  1aquelle 1es  resterent 
sourds 52 • 

Nos remarques  visent a   1a part de verite que 1es 
theses ci-dessus recouvrent,  1eur apport a l' etude et a une meilleu-
re comprehension de 1a conception muhammadienne de l' Histoire. Ce-
pendant, des consideration uni1atera1es ne repondent pas toujours  
toutes 1es exigences d' une rea1ite comp1exe  soi. Ainsi croyons-nous 
avoir demontre avec suffisamment de c1arte quelle etait l' idee qui, de-
puis 1e debut jusqu'   fin du message coranique, ebran1ait dans sa 
grandeur 1e coeur et l' esprit du Prophete et 1e poussait a accomp1ir sa 
mission d'  de Dieu, charge de sa Reve1ation. 

Dans sa forme 1a p1us elevee, 1a Reve1ation est designee dans 1t: 
Coran par 1e terme  qui imp1ique une notion de rapidite: c' est 
comme  coup de foudre,  c1in d' oei1,  ec1air,  instant si court 
que l'   saurait 1e charger de tempora1ite63 • Les deux Cretations sont 
1es deux Inst.ants sub1imes de 1a manifestation ou de 1a rea1isation de 1a 
vo1onte divine. L' Intervalle entre ces deux Instants est remp1j d' une 
infinite d 'autres instants qui constituent l' Histoire. 

RAZI partage 1e temps historique, qui va d' Adam a 1a Resur-
rection et qui est aussi 1e temps de 1a prophetie, en deux partjes: celle 
qui va d' Abrallam a Mahomet, et qui contient 1a serie des prophetes 
successifs de 1a descendance d' Isaac, fi1s d' Abraham; celle qui va de 
Mahomet a1a Resurrection et qui contient  seul prophete de 1a descen-
dance d' Ismae1, fi1s d' Abraham, 1eque1 prophete reunit en  1es qua-
1ites de tons 1es antres prophetes 64 • Une telle division de  pre-

  evenement nnique et inega1ab1e, capab1e par sa nature ex-

52. C' est durant cette periode medinoise que le Prophete imposa a sa commu-
naute  grand nombre de prescriptions et de  qui sont la volonte de Dieu re-
velee a  au cours des circonstances. Voir par exemple:  192-199,211, 
216-243, 255-257, 276-284  94-95, 99-103, 106-115, 126-129, 175 V:6-9, 56-
63, 89-107 VI:137-141, 144-154  XXIV:2-10, 27-33, 57-64  :1-6, 
28-35, 48-59 XIJVII:1-7, 27-40 XLIX:1-18 LVIII:12-14, 15-21 LX:1-2, 7-9, 10-13 
LXII:9-11 LXV:1-7 LXVI: 2-5,10-12. Ces recommandations visent, d' une part les 
relations de la nouvelle communaute religieuse avec d' autres communautes 
ronnantes, d' autI'e paI't  organisation interieure de ]a communaute musuImane, 
les dl'Oits et les devoirs des fideles entre eux, envers ]a communaute et a  egard du 
Prophete. Mais ces memes recommandations posent  probleme tres gI'ave a celui 
qni pense que Mahomet agissait mu par  idee de  imminence de  Heure, pro-
bleme dans la discussion duquel il nous est difficile de nous engager. 

53.   RAZIJ(: RHR 100 (1929) 16.  HAMIDULLAH: Le Prophete de 
   482. Art.    IV:1149-1152  J. WENSINCK). 

54. AL-RAZI:  V, 147 (cite par  MOUBARAK:   
128-129). 
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t1'ao1'dinai1'e de ]a justifie1'. RAZI voit  ]a pe1'sonne de Mahomet]a 1'eca-
pitu1ation de ]a p1'ophetie.  KHALDOUN p1'ocede a ]a memedivi-
sionbien que s'e p1ayant du point de vue de]a signification de]' Histoi1'e BB • 

Quant a.  ABDUH, sa division de l' Histoj1'e en deux pa1'tjes 1'epose 
davantage su1' ]a notion d' une evo]ution de ]' humanite ve1'S ]a connais-
sance de Dieu, que su1' ce]]e de ]a venue de Mahomet conside1'ee comme 
evenement unique 56. Se]on  de1'nie1' point de vue, une aut1'e t1'adition 
qui,  fondant su1' 1a sou1'ate  33   est question de p1'emie1'e 

   p1'emiere pe1'iode d' ignOl'ance de Dieu), a 
tente de distingue1' deux pe1'iodes de  ]a p1'emie1'e s' etendant 
d' Adam a  (ou d' aut1'es p1'ophetes), 1a seconde co1'1'espondant a 
l' inte1'valle  ent1'e Jesus et Mahomet, t1'ouve sa p1eine justifica-
tion 57. 

Mais dans  cas, f01'ce nous est d' admett1'e que 1a connaissance 
de Dien n' est donnee aux hommes qu' avec ]' Is]am,  que semb]e 
corit1'edi1'e ]a doct1'ine co1'anique su1' ]a p1'ophetie. D' aut1'e pa1't, fai1'e 
debute1' 1e temps p1'ophetique a. pa1'ti1' d' Ab1'aham semb]e a1'bit1'ai1'e. 
Aussi bien 1e Co1'an que 1a theo1ogie musu1mane 1'econnaissent a Adam 
]e tit1'e de p1'ophete.  l' au1'01'e de 1a C1'eation, Dieu 1'eve1e 1e mono-
theisme. Adam est etab1i o1'gane et depositai1'e de cette c1'oyance. 1l 
oU!JI'e  serie des prophetes... et 1eu1' dogmedemeu1'e 1e meme ma1g1'e 
1a va1'iete de ]eur legis1atiollJ)58. Adam a meme conc]u des alliances avec 
son C1'eateu1'59. De p1us, une conside1'ation comme celle de RAZI, 1aisse 

 ma1'ge de ]' histoi1'e de ]a 'Di1'ection 1a mission de ce1'tains p1'ophetes 
 comme Id1'is et Noe et 1e nomb1'e beaucoup p1us g1'and 

d' aut1'es p1'ophetes que connait ]a T1'adition 60. Ca1' Allah n' a jalnais 
1aisse 1e. monde sans  Di1'ection 61, Enfin, p1ace1' ]es p1'ophetes comme 

   ud et .Salih dans 1a ]ignee des descendants d' Ab1'aham 
par Isaac se1'ait c]lose bien diffici1e, 

-. " . ,
.C' est pou1'quoi, et bien avant Razi, 1e savant GAHIZ 1'econ-

naissait p]usieu1's g1'andes pe1'iodes bisto1'iques; au debut de chacune 
d' elles Dieu a p1ace une bo1'ne, un ja10n pou1' 1'appe1e1' 1a pe1'iode p1'ece-
dente. Ces  e1'es histo1'iqnes sont ]es suivantes:  Noe-

55 ..  KHALDOUN: Prolegomenes,  4.  
 ABDOU: Rissalat Tawhid,  ci-devant, chap. 1, § 1.  

57. Art. Djdhiliyya in   
58.  AL-ATHIR:   '124,3 (cite par  NIOUBARAK: Abra-

  124). 
59.  VII:23  VII:172.  aussi ci-apres, chap. 3, § 3. 

·60. Voir ci-apres, chap. 3, § .1. 
61. TABARI: Chronique,  7 et  244-246. 
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Abral1am, Abraham-Jesus, J esus-Mahomet, Mahomet-1a Resurrection  
Cette diYision de l' Histoire demeure certes incomp1ete; mais elle a l' a-
yantage de considerer l' Histoire depuis Adam, 1e premier des prophetes. 
D' apres 1es   1a creation des cieux en six jours symbo1ise 
1essix millenaires de 1a Creation, inaugures chacun par  grand pro-
pMte, 1e septieme jour  jour de repos symb01isant le septieme mille-
naire, ce1ui qui precede la Resurrection, aboutlssement et 'but de 1a 
Creation. C' est de 1a meme ll1aniere qu' est interprete, symb01iquell1ent, 
1e reclt coranique des «sept Dormants»63. Cette derniere diYision de 
l' Histoire en slx grandes periodes est conforme  la reconnaissance, en 
Islam, de six grands prophetes: Adam, Noe, Abraham,  Jesus et 
Mahomet. Mais son paralle1isme ayec 1es SlX jours de 1a Creation est em-
prunte  1a 1itterature chretienne orienta1e. Nous trouyons cette ll1eme 
diyislon de l' Histoire dans la conception s!1i'ite des cycles de la propl18tie 
et de  imamat. «Les six grandes periodes de 1a (cpropl1etie 
ce» sont toujours comprises comme etant 1e  les «six jours» 
de la creation du cosmos re1igieux (1' hierocosmos), c]1aque (cjour» etant 

 «ll1illenaire»64. 
La diYlsion de l' Histolre en periodes suppose une certaine  

et une continuation dans  temps durable et InInterrompu. 01' l' uni-
te de  Histolre  se  dans 1e Coran que dans son ensemble: 
elle est consideree comme  une des sources de la connalssance de Dieu 
et comme l' Histoire de 1a Re1igion des Hommes. Mais chaque mlsslon 
prophetIque peut etre consideree comme une unite independante etbien 
determinee, comme  instant   ensemb1e d' instants encore plus 
courts:  mission  se rattache aux autres que parce que tous les mes-
sages sont la yolonte de Dieu, Direction pour 1es hommes.  d' autres 
termes, c' est 1a foi en  Dieu-Maitre et en l' identite de sa Direction 
qul unifie l' HistOlre de Ineme qn' elle la sacra1ise. D' autre part, la notion 
de 1a duree, comme celle de l' espace, n' est pas en Is1am la meme que 
dans 1a rensee occidenta1e. Ce n' est pas  temps contiriu, sans interrup-
tion, mals une constellation, une «yole 1actee» d' instants.  l' Is1am 
senl existe l' Instant. L' absence d'  calendrier e1abore en Islam  
tronye son origine. Le tout dans la Yle 1iturgIque, alnsl que dans les 
nomenes nature1s et cosmiques, depend des instants 6B . Cette conceptIon 

 . 
62. Ch. PELLAT: Le milieu  et   de    
63.  MARQUET: REI 30 (1962) 75-81.  

  CORBIN: HistoiI'e de  philosophie,   Voir aussi  4.1 sq.  
65. L. MASSIGNON:Er-Jahr. 20 (1952) 14.1 et  donntie,  352-353. 

    2 18 
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pourrait nous conduire a croire que la «duree» est  intervalle vide 
entre deux instants 66 • Pourtant   peut pas parler de «vide»,  d' un 
«intervalle muet». Sur 1e plan religieux, la «duree», c' est la voie sur la-
quelle le contenu d'  premier instant s' actualise, s' achemine vers  

second instant. L' Histoire est la «duree» dans laquelle la Creation (pre-
mier grand instant) s' achemine vers 1a Resurrection (second grand ins-
tant). 

Dieu communique 1a vie dans 1a «duree historique» de deux ma-
nieres: premierement par 1a continuation de son  creatrice, car 
Allah ne cesse jamais de creer (L: 38) 67; deuxiemement par 1a Reye1ation 
de sa Vo]onte qui est sa Paro1e vivifiante et creatrice. L' apparition 
d'  prophete constitue  instant qui manifeste Dieu. L' accomplis-
sement de sa vo]onte en constitue le second instant. La Reve]atjon est 
pensee en Islam comme une serie de descentes discontinues de ]a Paro]e 
de Dieu   sur ]a terre. La duree entre ces deux instants, 
c' est une periode   bien ]a vie conforme a]a volonte de 
Dieu d' une communaute religieuse fondee par le prophete.  trouve 
une analogie parfaite dans ]a vie de chaque individu, entre sa vocation 

 son appel a reconnaitre Dieu et ]a reponse que ]' individu donne a 
 appel divin: sa conduite conforme  contraire a la  divine 

constitue sa «duree historique». 
 presentation sur des lignes droites de cette conception du 

temps «instantanen nous permettra de mieux nous representer la con-
ception coranique de  Histoire: une petite ligne droite representera la 
periode de  sur terre d'  individu. Les deux instans de son exis-
tence sont sa vocation et sa reponse a  appel de Dieu. Cette reponse 
peut etre positive  negative: elle peut etre la realisation  lui du de-

 de Dieu  du chatiment. Mais cette reponse sceJlera son existence. 
Ces instants sont a tel point importants que, pour  anthropologie 
coranique, les instants de 1a naissance et de 1a mort revetent une signi-

66. M.MAIMONIDE: Le Guide des   379-385 tend a rMuter la pro-
position des mutakallimun sulvant laquelle «le temps est compose d' instantso. 
Sur le meme sujet ARISTOTE: PJtysique,  VI.  aussi SCHNIOEI,DERS: 

  163 sq. Pour L. MASSIGNON:  donnee,  353,  'MI'esiographie 
condamne comme materialistes les «Dahriyun>l, les philosophes qni divisent la Duree 
(  

67. L' Islam s' est tOUjOUI'S oppose a  idee du repos comme celle que   
trouve dans la conception  du Sabbat. Pour une bibliographie   FAHD: 

  du  selon    aussi la tres interessante dispute sur 
 origine du mal entre un musulman  TModore   PG XCVII, 

1588-1592. • 
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fication mineure. Dans une certaine mesure, 1a naissance constitue en 
elle-meme  appe1 pour  homme a reconnaitre Dieu. L' homme est 
ob1ige de prendre  attitude a  egard de Dieu: en vertu de  alliance 
adamique (VII:172),  naJt mouslim. Du reste,  Univers tout comme 

 Histoire constituent des signes  appe1ant a 1a connaissance de Dieu. 
D' autre part, 1a mort est une etape de notre  apres 1aquelle aucune 
decision  pourra p1us etre prise et  tout dependra de notre option 
sur terre. 

Une deuxieme 1igne, p1us 10ngue, representera  periode propl1e-
tique. Le premier instant qui 1a determine sera  apparition du prophete 

 1a reve1ation de 1a  de Dieu. La reponse de 1a communaute a 
1aquelle  prophete fut  marquera 1e second instant. Dans 1a 
pensee de Mahomet,  envol d'  prophete a toujours ete accompagne 
d'  cM.timent du peup1e rebelle et de 1a recompense de ceux qui 

 ont suivi, ainsi que 1es recits propheto10giques nous 1e font savoir. Ceci 
est une preuve de 1a Retribution finale et de notre ob1igation d' opter. 
Une periode prophetique peut etre ega1ement representee par  nombre 
indetermine de petites 1ignes qui sont  histoire individuelle de cl1aque 
homme Ylvant dans  espace de cette periode. L' idee collectiviste de 1a 
Thora n'a point de p1ace dans 1e Coran. L' idee de responsabi1ite  est 
singu1ierement personnaliste, presque atomistique. CI1aque ame fait son 
choix pour elle-meme et elle sera jugee uniquement en fonction de son 
option propre. Ceci veut dire que 1e second instant peut etre  accep-
tation et 1a rea1isation de 1a Reve1ation pour  nombre, meme 1e p1us 
restreint, d' individus, de meme qu'  peut signifier 1e reflls et 1a perdi-
tion de tous 1es autres. 

Ur..e 1igne beaucoup p1us 10nglIe - si longue que ses points extre-
mes peuvent demeurer caches dans  Infini de Dieu - represente  His-
toire de  Humanite et de  Univers tout entiers; 1es <unstants» sont 
1a premiere et 1a seconde (nouvelle) Creation; 1a «duree») est remplie de 
periodes prophetiques dont 10 contenu est 1a vie individuelle de chaque 
existence humaine. Cette «duree» est donc  pas  vide,  une con-
tinuite sans variations, mais une constellation d' instants, dont cl1acun 
est charge de sa propre individualite, de sa propre personna1ite. 

ne telle representation graphique dlI Temps et de  Histoire, 
faite a notre connalssanoe pour 1a premiere fois, exige nombre de re-
marques et de commentaires. 

La repetition des instants ne peut etre, meme pour une seu1e 
fois, identique. Certes,  est toujours 1a meme paro1e de Dieu qui se 
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reve1e et 1a re(\lisation d' une sentence marque un, aboutissement. Ce 
n' est pourtant pas une conception cyc1ique de  Histoil'e. C' est, l' expres" 
sion d' une necessite due an desir d' Alla]1 de se faire adorer par 1es hom,-
mes, ce qui constitue 1eur sa1ut. Les l'ecipients sont chaque fois diffe-
rents, individue1s, personne1s. Le message porte chaque fois 1a marque 
du  qui 1e transmet et son accomplissement est conditionne par 
1e contexte historique et 1e peup1e a qui i1 est destine. C' est ponrquoi, 
par exemp1e, 1es prescriptions morales donnees a l' ]1umanite Se diffe-
rencient d' une periode  a une autre, et donnent l' impres-
sion d'une progression de 1a Revelation. Les penseurs musulmans  

verront p1us tard  des arguments 1es p1us va1ab1es de 1a necessite de 
la 68. 

La marche de l' Histoil'e se presente irreversib1e (XVI: 63). 
L' Homme ne peut pas ne pasprendre position a  egard de l' invitation 
que Dieu 1ui adresse (LXXVI:3). Il en est de meme pour une periode 

 et pour ]' Histoire universelle. C' est justement dansce fait 
que l'  doit cherchel' 1e veritab1e sens et 1a nature de la liberte humaine. 
Le premier instant (invitation ) et sa nature appartiennent a Allah qui 
est libre de disposer de ses moyens et de ses objets. Il dirige qui i1 
veut, envoie sa faveur aqui i1 veut, 1aisse dans 1a perdition qui  veuto 9• 

Toutefois, cette 1iberte de Djeu semb1e p1utot mettre en evidence 1a 
cessite abso1ue de 1a «Direction)) divine et trace 1a distance onto1ogique,-
ment infrancl1issable qui existe entre la Toute-Puissance divine et 1a 
petitesse humaine. Quant a. la decision de Dieu et a. 1a retribution de sa 
«grace)), elles semb1ent dependre de  attitude de  homme a. l' egard de 
l' jnvitation, ce que 1e Coran appelle 1a «soumission))  l' (<orguei1» et 1a 
«rebellioll». C' est ce1a qui determine 1e sens et 1a nature du second ins-
tant (reponse) 7  

Ce second instant et sa nature (c' est-a.-dire 1a nature du devenir 
humain) appartiennent a l' Homme 71• La Communaute humaine fut 

68. AL-FARABI: La Cite bien1uJureuse. AL-MAQDISI: Le li"re de  Crea-
tion,  10-18 et  102.  KHALDOUN: Prolegomenes,.  89-90. Mais !es idees 
!es p!us interessantes sur ce sujet se trouvent dans  b. Yagdhtin d'  
FAYL et dans !e Traite decisif d'  ROCHD. 

69. LXXIV:34, 55   XVI:38-39, 95, 110  XIV:4 
VII:154 XLVI:26   XLVII:18-19 1'\':52  etc. 

70. L' orgueil est !e seu! obstac!e a !a foiet a !a comprehension des signes 
ainsi qu' a !a reconnaissance des  d' Allah. Voir par exemp!e  31 

 25 XL:62, 76 XXVIII:39  XXXV:41 XIV:30-31  130, 204 
VI:23. 

71. Le Corsn  pose  !e prob!eme de   !e  phi-
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creee pour etre unique, mais l' attitude des hommes a l' egard de 1a 
Direction entraine 1eur division  deux groupes, et cette division sera 
maintenue meme dans l' au-de1a 72. Allah pouvait, naturellement, agir 
autrement. Sa Misericorde embrasse toute chose et sa Toute-Puissance 
peut diriger 1a tota1ite de l' Histoire  1a faire disparaltre 73. Pourtant, 
l' Histoire serea1ise a travers  jeu de l' imposition de 1a Direction et de 
1a liberte de l' option. L' Univers s' achemine ainsi  sa fin, se10h  

finalite vou1ue par Dieu seul. 
L' importance accordee a l' invitation et a 1a   elimine 

point l' importance de 1a naissanceet de 1a mort, de meme qu' elle ne 
diminue en  l' interet porte a 1a Creation et au Jugement. Pourtant 
1a «communication directe» de Dieu avec sa creature est p1us impres-
sionnante, p1us puissante et p1us efficace que 1a  offerte par 1a Na-
ture et par l' Histoire. Quelle est 1a duree de cette manifestation «bru-
ta1e» de Dieu,   saurait  dire. Comment pourrait-on prendrecons-
cience de 1a  de l' ec1air divin qui vient reduire a neant  recipient? 
La reve1ation,  fois  dans  coeur  prophete,  reste 
imprimee. Le prophete vit  presence continuelle de cette visitation 
ta1e. Il  puise   presque  et se dresse parmi  sem-
blab1es pour 1eur par1er du contenu de son experience. Qui pourrait 
donc  croire? La 1utte du pl'Ophete contre   necroient pas a 

losophique de la nat.urc de la liberte humaine (L. GARDET:  1,420).   trou-
 deux groupes de versets apparemment contradictoires: XCIX:7-8   

100, '110 et VI:59 1V:79, etc. JJorsque le Coran parle de  homme,    envisage 
  rapport avec Dieu; et lorsqu'i! parlede Dieu,   envisage point  liai-

son avec  homrrre   Le Prophete de    218). La dis-
cussion sur ce sujet fut des plus acharnees a travers  histoire de la pensee musul-
mane, mais sans jamais t.rouvp,r  solution pouvant sat.isfaire tous les esprits (L. 
GARDET: Dieu et  de8tinee de  Homme,  109-139). AL-GHAZALI chercha  

solut.ion 'du juste milieu. Selon   homme ag'it necessairement,  ce sens que 
t.out ce qui 'se produit     de  mais d'  Autre; i! agit par libre 
choix,  ce sens  i! est le   de cet acte libre qui s' opere inevitable-

   apres Ie jug'ement de convenance de  intellect.». Et i!   axio-
 "L'  est contraint au libre choix» (L. GARDET,    426). 

Nous pensons qlle notre  du concept de   

coranique est tres proche de  axiome  par Ghazal1. 
72. XLII:6,13   \1:53    166  

137, 254 XCVIII:1-7     93  

73. LXX:41 1"\1:27-28 L:35  XXV1:184  98  

28-31,45-46    XXVIII:58-59, 78  15 XXV:17 VII; 
3 Vl:6, 131  XLVII;14 1"\1:132  
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son message, c' est sa reponse a Dieu 74. Mais sa duree  compte pas, 
<Jomme  compte pas le temps d' avant la revelation. La «duree» insai-
sissable de  invitation donna  signification  a toute la 
duree de sa  Elle marqua sa personnalite et devint le centre de SOn 
existence. 

 BRUNER 75 COnyoit  Histoire comme  champ de deci-
SiOnS».   telle conception risque d' etre difficilement acceptee dans 
le Christianisme, elle trouve sa  justification  Islam. Les deci-
sions prises par Allah peuvent e<Jhapper aux categories du temps et de 

 espace. Mais  homme  peut decider que durant sa  terI'estre, pen-
dant son existence historique. ous yenons de dire qne la division de 

 Humanite  deux groupes est due a  attitude des hommes a  egard 
de  invitation divine. C' est cette meme invitation qui  la 
personne et  existen.ce du prophete. De plus, elle est le contenu de 
chaque message  que le Coran appelle Direction, Edifica-
tion, Revelation, Parole, Volonte de Dieu. Allah  impose a tout 
homme arbitrairement. La reponse de  homme donne contenn et 
signification a sa  et marque sa personnalite. Elle devient le centre 
de son existen.ce et, par la, de  Histoire. 

La con.ception coranique de  Histoire est donc nettement apo-
calypto-centrique. C' est  apocalypsis de la volonte de Dieu,   de 
la Direction, qui est son centre. L' Histoire chretienne  connalt qu'  
seul centre: c' est  avenement du Christ (Incarnation, Passion, Resurrec-
tion) qui  a  Histoire sa  signification. 5a nature est cachee 
dans le mystere eucharistique qui  immerge. L' Histoire juive est centree 
sur  evenement eschatologique extraordinaire: la  du Messie-
esperance du peuple juif-marquera  ere  Mais elle le remet 
a la fin des temps. Ainsi tonte  Histojre semble s' acheminer vers  

evenement final et le plan de Yahve  embrassera  ensemble de  His-
toiI'e que lorsque le l\'1essie etendra son royaume sur la tene. Le Coran 

 connait  la notion chretienne de communaute et de communion dans 
le C\1rist, nj la notion juive de responsabiljte collective. Chacun est seul 
devant Dien, seul responsable de son choix. Le chef religieux de la 
nlunaute musulmane  aucun  sur la vie spirituelle des fjde-
les 76 • Et c' est cet apocalypto-centrisme de la conception coranique de 

74.. Il est importan t de  combien cette experience de Mahomet se l'efJe-
te dans l' histoire de Ja mission de tous les autres Envoyes. 

75.  BRUNER:D'V 14. (194.9) 20. 
76. 'Voir a ce sujet surtout L. MASSIGNON:  59 (1935) 273 sq.  FY. 

SEE: ConfeI'ences sur   



Coran et Histoire 2?9 

 Histoire qui constitue  essence meme de  universalisme musulman, 
aussi paradoxal que cela pnisse paraitre 7 7. 

De8 le debut de sa predication, Mahomet distingue nettement les 
rebelles au prophete de ses adeptes 78 D' autre part,  Histoire ne peut• 

comprendre Dien qne dans ses manifestations. Il  a autant de revela-
tions de la Parole divine que d' envois de prophetes.  pourrait meme 
dire qu'   a pour la pensee de Mahomet autant de revelations que 
d' invitations individuelles, autant de centres que d' options. Cette mul-
titude de centres entraine des consequences graves: le Coran ne connait 
aucun evenement qui puisse transformer la nature de  Histoire et re-
vendiqner pour lui seulle caractere de centre ontologique de  Histoire. 

L' envoi d'  prophete n'est pas le point de demarcation d' une 
periode prophetique. Le Coran ne cesse de repeter que le prophete est 

 simple instrument de transmission de la  divine.  homme 
 a pas a repondre au prophete mais au message dont ce dernier est 

le portenr. Seule la Direction doit etre le centre de la pensee et de  ac-
tion de  homme, ainsi que le critere de valorisation de  Histoire. Le 
prophete est brutalement saisi par Allah et ses merites personnels  a-
joutent,   enlevent rien, a  authenticite de la Revelation. Ma110-
met lui-meme  est qu'  prophete semblable aux autres. Il est envoye 
a la fin des temps, a  approche de  Heure, afin de transmettre anx 
hommes,   millieme fois, la Direction, et de les placer face a face 
avec lenrs  d' etres libres. Si le Christianisme est, fonda-
mentalement, l' acceptation de l' avenement du Christ (1e Dieu fait 
homme) avant l' acceptation de l' Evangile, en revanche  Islam cora-
nique est  acceptation et ]' actualisation du Coran (Parole  de 
Dieu) avant  acceptation et  imitation de Mahomet, simple instru-
ment de ]a Revelation. 

?? "oir ci-apres, ch. 3, § 3.  SIDDIQI:  Qur'dnic Concept  HistoT'Y, insiste 
 et avec raison sur ]a conception de ]' Histoire e]aboree pal' chacune des 

 I'eligions reve]ees. Mais le jJrobJeme  est fausse des  instant  
]' auteur  peut admettre, d'  part ]a divinite  Christ, d' autre part, ]a na-
Lul'e extraordinaiI'ement  de ]' attente  Messie .juif. 

?8.  etre  precis, cet.te distinction ne commence qu' avec Jes l'ecits 
plus detailles  la mission des prophetes et le cMtiment des rebelJes.  ne 
peut cependant   importance, ace propos, dq recit des g'ens <:le l' EJephant 

 CV et CVJ). 
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CHAPTTRE  

LES DEUX CREATIONS 

§ 1.   du Ciel et de  Tel'l'e. 
La no1,ion de Dieu seu1 C1'ea1,en1' de l' Unive1's e1, celle de Dieu 

Mai1,l'e de l' Hcn1'e son1, 1es deux no1,ions 1es p1us fr'equemmen1, 1'epe1,ees 
dans 1e 1ivl'e sac1'e. Le Col'an emp10ie p1usieul's vel'bes dans 1e sens de 
cr'eel' pou1' designer' 1a cl'ea1,ion du monde dans  ensemb1e c1, dans 
ses par'1,ies. Le 1,e1'me ibda' signifie c1'ea1,ion abso1nc, innova1,ion 
mo1'dia1e: Dien es1,  Dien cr'ea1,eH1' abso1n des cienx e1, de 1a 1,e1'1'C 
(11:117 VI:101). La l'acine b-d-' evoque l' idee d'  COlnmenCl1men1, 
abso1u, d' nne 1'adica1e innova1,ion l . Le 1,e1'me  designe l' ac1,ivi1,e 
c1'ea1,1'ice dc Dieu (11:159 XL:59 LXVII:3) qui s' e1,end  seu1emen1, 
a1a c1'ea1,ion p1'imi1,ive 1,i1'ee du nean1" mais anssi a 1a fo1'ma1,ion du monde 
e1, de l' homme, d' nne fagon gene1'a1e a 1,ou1, ce qui es1, e1, a 1,ou1, ce qni 
a1'1'ive2 •  emp10ie 1e p1ns f1'eqnemmen1, dans ce1, uS8ge 1es f01'mes ve1'-
ba1es khalaka e1,  . 3Dien es1,  e1, al-khaldk ,  - . - . - . - . 
pa1' excellence, l' omniscien1" qui ne cesse de c1'ee1' (XXXVI: 81 XV:86). 
Il es1,   1e meilleu1' des c1'ea1,ell1's, e1, ho1's de 1ui   a 
pas d' au1,1'e c1'ea1,eu1' (XXXV:3); ca1' i1 es1, 1e c1'eaten1' de 1,ou1,e c110se 4, 

1e fOl'mateU1', ce1ui qui donne une fo1'me, qui fagonne, qui mode1e 5, ce1ui 
qui accomp1i1,  qu'  veu1, 6 , «le c1'ea1,eu1' du cie1 et de 1a 1,e1'1'C». Ce1,1,e 
del'niel'e exp1'ession qui designe 1a c1'eation pa1' Dieu de 1,ou1,e chose e1, 
fait pr'eva10i1' sa 1,ou1,e-puissance e1, son omniscience, a l' exc1usion de 
toute autre  es1, emp10yee 1,1'es  dans 1e C01'an 7.  Dieu 

1. ArL.     685-686 (L. GARDETJ.  
2 Art  in  11,  (Tj. DE BOER).  
3. Pour  emploi de ces verbes voir  FAHD: La  du   

242-243. 1\'[. GAUDEFROY-DEMOMBYNES:   312. D. MASSON: Le 
  105-110 .. L. GARDET: Dieu et  destinee de  Homnze,  34.  

GLECKER: Die GlaubenslehI'en des Islam,   

4.    XL:6'•. 
5. XL:66 LXIV:3    LIX:24  Yoir a\ls-

sj ci-apres, le § 2. 
6.  111:35   LXXXYl6. 
7. V9jr R.  Le    rubriC).\le  § VIb. 
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appartient «ce qui est dans les cieux et ce qui est sur  terre»)  

«les noms les plus beaux)  171  XVII:110 LIX:24). Aussi 
les noms  et  figurent-ils parmi les noms les plus 
beaux d' Allall. 

 ne peut pas lire dans le Coran  recit continu et complet de 
la creation, comme c' est le cas dans le Livre de la Genese.   trouve 
cependant les elements essentiels du recit biblique de la creation: Allall 
crea les cieux et la terre et ce qui se trouve entre eux en  jours8 , sans 
eprouver de fatigue (L:37), pujs s' assit en rnajeste sur le TrOne 9 La• 

creation fut operee par la parole creatrice de Dieu10•  effet, toute 
cllose fut creee par  decret d' Allah, et  ordre est seulement  mot 
prompt comme  clin d' oeilJ)  Dieu decreta les sept cieux  

deux jours et fixa leur etat par revelation (XLI:11). Par arret du Puis-
sant, (le  Omniscient, ]e so]ei] cllemine vers une 11alte qui est  sicnne 

 C' est par ce meme arret que Dieu fend le ciel a ]' aurore, 
qu' il fit de ]a nuit  repos et fit (graviter) le soleil et la lune selon  

cyc]e  96). Cette Paro]e de Dieu est verite et fait vivre ct  

(XL:70 11:244  etc.). 
Avant que Dieu  eut donne ]eur forme aux cicux et a ]a terre, 

ccux-ci  etlient qu' une masse compacte  et ]e Trone d 'AJlah 
etait  les eaux  Dieu les separa   separa ]es cieux de 
]a terre, les tenebres de ]a ]umiere, le jour de ]a nuit. 

Le verbe f-t-r dont la premiere signification est «separer» est nti-
lise par 1e Coran dans le sens de «creer»  Dien  du ciel une 

8. Qui sont des jours de ]' autre monde (hadith  par 1bn Abbas, 
 Al-MAQD1S1: Ee lirl'e de  CI'eation, 11,82),  bien des .iours d' ici-bas (hadith 

rapporte par a1-Hasan, ibidem  50). Un autre hadith qui remonte a 1bn Abbas 
dit que Dieu crea la terre le dimanche   lundi (sourate XLI:8), qu' ilfendit les 
rivieres, planta les arbres et d6termina les aliments le .mardi  le mercl'edi (XL1: 
9)  qu'  crea les cieux  ce qui s'y trouve le jeudi et ]e vendredi (XLI:11).  
d'antres hadith-s sur  ordre suivi dans la cl'eation  MAQD1S1: Le lirI'e  50 sq. 

  FAHD: La naissance du monde,  259. Pour al-MAQD1S1  51), les "jours» 
sont des "quantites» dlIrant. lesquelles paraissait la creation (cf. sollrate  

9. 1,:37 XXV:60   VII:52    2. 
10. XV1:42 XXXVI:82 \71:72 11:'111   le mot ](un et ses del'i-

ves  ses synonymes  ci-devant chap. 1, § 2  ci-apres cl1ap. 3, § 1. 
'11. Il est  de dire si Mahomet pensait a  creation du monde  ni-

llilo  apartir d'  existence anterieure de]a matierc. D' apres  GAUDEFROY-
DEMOMBYNES: Mahonlet,  31'1, ,,]e Coran a combine,  sans que]que confu-
sion, ces deux version de  histoire dll monde)). Ainsi,  est dit: "Lorsque Nous voLllons 
quelque  NOllS llli disons; "Sois»,  elle est»   XXXV1:82  

'11'1 VI:72, etc. cf. aussi XXXV1:78-79 \71;10'l  etc.). Mais  est  
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voute protegee     XL:66),  eleva les cieux sans 
piliers visibles  de meme qu'  fit de la tene  sejour stable 
(XL:66),  berceau  une couche (LXXVIII:6   tapis 
(LXXI:18). Il mit dans le ciel le soleil et la lune, les constellations et 
les etoiles (VI:97 XV:16 XVII:13   Sur la terre il pla9a des 
montagnes immobiles (XXVII:62 XVI:15  les mers sur lesquelles 
voguent les vaisseaux (XVI:14), des rivieres (XVI:15) et des fleuves 

 des chemins (XVI:15), des jardins ayec des palmiers et des 
vignes, et   fit jaillil' des sOUl'ces  Il l'epal'tit sur tel'l'e 
des nourritures, en quatl'e jours exactement (XLI:9) et  mit toute 
cl10se   leR betes (XLV:3) qu' il dispersa sur toute la 
terre  XLII :28). Il fit descendre parmi ]es troupeaux «huit 
unites de couples»  Il Cl'ea  cheval, le mnlet,  ane (XVI:8), 
les chameaux (XVI:5) et les oiseaux qui vo]ent de leUl's ailes (VI:38). 
Allah fit pousser sur la tene toute chose equilibree (XV:19) suivant 
une mesure connue (XV:21). Il crea egalement ce que les hommes ne 

 point (XVI:8) ainsi qne le monde invisible. La terre est au centl'e 
dn monde; an-dessns d' elle se tronvent la voute des aRtres, les sept 
cieux  le Trone d' AJla11 et ]e sej  des bienhenreux; an-dessons 
d' elle, les sept etages de  Enfer12• 

Le Coran fait. tl'es sonvent mention des etres invisibles. La 
croyance en lenr existence constitue   des artic]es cardinanx de la 
dit: «Le ciel  ]a  ctaient  chaos  Nous Jes avons separcs,  de  eau, Nous 
avons fait toute chose vivante»  cf.   V1:79, etc.). D' apres  
FAHD:   du monde,    cvoJution du sens des mots et des 
expl'essions empJoycs dans Je Col'an pour l'endre ]e concept de Ja creation sous ses 
divel'ses fol'mes,  est devenu,  Je moins, malaise de rcpondre clairement a Ja 
question».  "on a rcellement  impression en  letexte coranique que 

 idee d' une crcation ex nihilo est partout latente» (ibidem,  24.2). Mais plus bas 
 24.3):  est bien  de parler d'  crcation  nihilo dans la cosmogonie 

 Faudrait-iJ attI'ibuer ce fait a la pauvl'ete des vieilles langues scmiti-
ques  des termes abstraits?» Pour  GAUDEFROY-DEMOMBYNES:  

 311, la version qui "se manifeste le plus clairement dans  expression meme du 
Coran est ceJ1e qui montre Allah brisant le Nebnleux Chaos  separant les elCments. 
Ainsi pel'Siste  impression qui dominait la pensce des prcislamiques d' une matiere 
antCl'ieure a tout...». Quoi  il en soit, la  est, dans la pensce de Mahomet, 
la preuve par excellcnce de la Toute-puissance divine et de la possibilite, voire de la 
rcalite, de ]a Resurrection (XXXV1:70-93  etc.). Par ailleurs, la  
sounite, partant du Coran,   aucune  a professer la crcation du-
monde a partir dn ncant absoln, tandis que Ja faJsafa chercha a I'csoudre le pro-
hleme  pal'tir du concept 11ellcnistique de  cmanation (L. GARDET: Dieu et  
destinee de  HoInme,  33:39.  LAOUST: Les   397-4.13). 

12.  GAUDEF.R.OY·DEMOMEYNES;   314. 
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foi musu]mane  Le premier des etres invisib]es est ABa]1. 11 est 
Tout-Puissant, Omniscient, Un,  Createur de toute chose visible 
et invisib]e. Il est tl'anscendant et hors de toute contingence  categol'ie. 
Personne n' a jamais  ABah. Le Coran ne se pose aucune question 
quant a son origine, sa toute-puissance et son omniscience.  ne peut 
pas lui attribnel' d' associes, ni de fils, ni de fiBes 14 • Son  est au 
cie], dans le Paradis celeste. Tres proches de ]ui dans le cie] sont les anges 
(lV:170). Le Coran nous donne ]es noms de Gabrie]  LXVI: 4), 
de Miche] (11:92) et de Ma]ik (XLIII:77). Gabrie] est ]e p]us connu 
parce qu' il est le porteul' des mess<Jges celestes; souvent i] semb]e etre 
confondu avec  Esprit emanant de Dieu1&. Quant a Harut et a Marut, 
i]s semb]ent etre des anges dechus places a Baby]one pour enseigner 
aux hommes la sorce]]erie (11:96)16. 1..es anges furent cl'ees avant  ]1omme 
(XV:27  Leur natul'e est de]icate et subti]e et i]s portent des 
ailes doub]es, trip]es, quadruples (XXXV:1). De meme, peuvent-ils 
emprunter  forme humaine. La tl'adition veut qu' AlJall ]es eut crees 
de la pure  (nur), sans se servir de ]a pesante matiel'e, pour ren-
dre ainsi ]eur nature superieure a cel1e des demons et des djinnsl7 • 

C' est a cause de la superiorite de sa nature ]umineuse qu' IbBs refusa 
de sc prosterner devant Adam cree d' argile. 18 

IbBs serait donc a ]' orjgine  ange (11:32),  peut-etre  djinn 
1,48). Mais chasse du Paradis apres sa desobeissance, il obtint  

delai jusqu' a la resurrection fina]e:  passera son temps icj-bas atentel' 
les hommes (VII :11-17);  est ]' ennemi de Dieu  ]c demon 
tentateur  ,  tentateur furtif (CXIV:4-6). ]] tent3. Adam 
et son epouse, et ]es fjt desobeir a Dicu et manger du frnjt  

(11:34-36  mais   peut tenter ]es vrajs croyants (XV:39-42 

13. Voir aussi le  11 des "Quarante hadiths» in G.·  BOUSQUET: 
.,iques de    108-109. 

14.  R. Bl..ACHERE: Le  la rubriqtJe  et art.    

  sq. (L. GARDET). 
15. LXXVIII:38 LXX:4 XCVII:4 La  connaH ]es noms d' autres 

anges encore, ainsi que ]eurs fonctions. QtJant a ]etJr nombre, i] est indMinissable· 
Se]on  hadith, 70.000 anges entrent chaqtJe jour dans la Maison visitee (la Ka' 
ba celeste), dlJ j01Jl' de la Crr.ation jusqu'atJ jour de la   d' adorer 
AlIa]1. 

16.   in  111,  (G. "AJDA). 
17.  GAUDEFROY·DEMOMBYNES:   305-306. MAQD1SI: 

Le li()l'e df!   11, 60-63. Art.    111,201-20" (D.  MACDO· 
NALD). 

18. XV:30-Z2. XVII:61  XXXVIII:73-74. 
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  la  des temps,  sera jete dans le feu de  Enfel' 
en compagnie de ses miJices et de tous les damnes (XXVI: 94-95 cf.. 

 : 43)19. 
La nature des djinns est moins subtile que celle des anges, car ils 

furent crees du  du feu clair, d' une flammesans fumee, du feu du 
vent brUlant du desert, du feu de la fournaise ardente (LV:14 XXXVIII: 
77 XV:27). Etres corporels doues d' intelligence, ils demeurent invi-
sibles et imperceptibles; mais ils peuvent paraitre sous diverses formes. 
Le Coran fait des djinns une sorte d' «humanite invisible», car illes met 
sur le meme plan que les hommes pour ce qui est de la Direction et du 
chatiment20•  hadith precise que Dieu leur envoya  propbete du nom 
de Joseph et que les djinns le tuerent21. Pourtantcertains d' entre eux 

  la predication de Mahomet (LXXII:1-15 XLVl:28-31)22. 
Outre les anges et lesdjinns, le Coran mentionne d' antres crea-

tures invisibles: le Trone d' Allah, la Mere du Livre et la Table sur 
laquelle elle est gardee, sans nous donner plus de details. D' autre pa.rt, 
le Coran ne nous dit rien de  ordre dans lequel ils fnrent crees. Mais 

 imagination orientale a construit toute une cosmogonie celeste basee 
sur le silence du Coran2'!: selon une traditien, avant la creation AJlah 
aurait ecrit  Kitdb,.  encore, la premiere chose creee par Dieu serait 
le  Dans les traditions plus tardives, leprocessus de la creation 
fut agremente de speculations sur le Trone de Dieu, sur  onde prjmi-
tive, etc... , et combine avec des idees d' origine hellenistique et orienta-
le sur la manifestation ou  emanation de Dieu dans le monde24 . 
AI-MAQDISI fait remarquer que nous ne sommes nullement obliges 
d' admettre tons ces details qui ne sont compris ni dans le Coran, ni dans 
la Tradition authentique du Propbete. 

§ 2.   de l'Honzme.  

Le Coran prete une attention toute particuliere  la creation de  

'19. Art. lblis    690-691  J. vYENSINCK - L. CARDET). Art. 
8haitdn   IV, 295-297  S. TRITTON). G. C. ANAvVATI: Arabica 3'1  

29-40. 
20. XLI:24  XLVI-17  LXXII:1-15 XLVI:28-31. 
21. AL-MAGDISI: Le lifJre de  Creation, 11, 61 sq. 
22. Voir eg'alement art. Djinn    560-561. (D.  MACDONALD-H. 

MASSE). I.J. GARDET: Dieu e(  destinee de  HomIne,  168-169.  STIEGLE-
CKER: Die  des lslam,  716-719. 

23.  FAHD:  naissance du monde,  259.  
2/•. Art.     944-946  DE BOER).  
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 homme dont la description offre le plus grand nombre de detai1s26 • 

Les Vi3rsets qui s":/ rapportent sont tres nombreux.  pourrait les 
repartir  deux groupes: d' une part les recits concernant la creation 
d' Adam, d' autre part les yersets, de courtes indications, relatifs ala 
crea:tion de  homme en genera1. 

L' 110mme fl1t cree d' un liquide ejacu1e (LXXXVI,6) et  la 
plus bel1e prestance (XCV:4), d' une goutte de sperme (LXXV:37 
XVIII:35 LXXVI:2 XL:69). Dieu crea  homme d' une masse d' argi1e 

 LV:13  VI:2), ou de poussiere  XL:69 
XVIII:35), puis i1 fit ejaculation dans un receptable solide  
12-13).· I1le forma,le constitua, le fayonna, le modela 11armonieusement 

 LXXV:38) et lui composa une forme voulue par lui (LXXXII: 
6-8). Al1ah fit de  homme un etre charnel et spirituel a la fois. 11 
fayonna harmonieusement son corps (LXXXII:7 LXXVI:28 XL:66), 
constitua l' ouie, la vue, les organes interieurs26 , lui donna un coeur 
plein de passions et  intel1igence pour   11 lui insuffla son 
Esprit ou  Esprit de vie   et playa  ame (nats) dans le 
coeur28, une ame creee l1armonieusement (XCI:7) mais encline aux pas-
sions2B Certes, rapporte un l1adith, «chacun de vous, lors de sa creation,• 

reste dans le sein de sa mere pendant quarante jours sOus forme d' une 
gouttelette de sperme; puis  forme un grumeau de sang pendant une 
duree semblable; enfin, durant un meme laps de temps,  se transforme 

 mudglza (bouchee de chair). Apres cette phase, lui est   ange 
qui lui insuffle  ame»30. Cette derniere phase est appelee par le Coran 
«une seconde creation» dans un texte  dont le precedent 
haditl1 n' est qu' un developpement. Compare aux etres immortels, 

25. Voir a ce sujet ]e premier chapitre de D. BAKKER:    Qu/"dn, 
26.  XVI:80  XLVI:25 LXVII:23 XC:8-9.  
2?   XVIII:2?  XXVII:?6    
28. Sur ]' ame humaine,  GAUDEFROY-DEMOMBYNES: Mahomet, 

 339-346. Sur ]' Esprit (ruh), R. BLACHERE: Semitica 1 (1948) ?64. L. MASSI-
GNON:Er-Jahr. 13 (1945)  D. MASSON: Le Coran,  214 et 22?-236. Sur 
]e prob]eme de ]'  coranique  general: art. Insdn    269-
2?1 (R. ARNALDEZ). Art. Nafs    383-38?   CARVELEY). G. C. 
ANAWATI: Arabica 31 ('19?0) 32-40. L. GARDET: Dieu et  destinee de  Hom-
me,  241-24?  STIEGLECKER: Die Glaubenslehren  65?-6?1 et surtout D. 
BAKKER:    Qur'dn. 

29. LIII:23 LXXIX:40 LXX:19-21 cf. L:15  XXXVIII:25  
   

30.  LAHBABI: Le  musulman,  t.9-50. 
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I'homme (insdn) est un  un etre charnel et mortel31 • Selon un }laditlt 
attribue a Ibn Abbas,  homme est app'ele insan parce qu'  reyoit  al-
liance de Dieu, et puis, qu'  oublie»32.':Allah a cree hommes et femmes 
d' un miHe et d' une femelle (XLIX:13). Ceux-ci sont les fils d' Adam 

   29, 33) ou les fils de  11omme. Dieu 
fait disparaitre les generations humaines les unes apres les autres ainsi 
qu'  les fait naitre  C' est  qui a voulu la diversite des langues, 
des couleurs de peau   et des classes sociales  

165  77  31); c' est  qui multiplie les hommes  

6), les constitue en federations et en tribus (XLIX:13) ou en communau-
tes dont  fixe aussi le terme   alors qu' il aurait pu faire 
d' eux une communaute unique (XLII:6    Il conti-
nue a creer tout etre qui nait et a fixer  t:3rme33. Toutefois, c' est 

 attitude des hommes a  egard de la Direction revelee qui entraine 
leur division en deux groupes dans la vie immediate et dans  au-dela. 

§ 3.   du pl'emier couple  

Les recits coraniques relatifs a la creation d' Adam sont detail-
18s et particulierement interessants pour la conception coranique de 

 Honlme et de  Histoire34. Dieu decida la creation d' un etre qui serait 
son serviteur et  vicaire sur terre. Il crea les cieux et la terre avant 
de donner a  homme sa forme afin que le tout soit a  service. Lors-
que le tout fut cree, Allah communiqua sa decision aux anges. Ceux-
ci protesterent en prophetisant que  homme serait un etre qui semerait 
le scandale sur terre et  repandrait le sang, alors qu' eux,  glori-
fiaient  nom et proclamaient sa saintete. Allah repondit: «J e sais tres 
bien ce que vous ne savez point». Puis Allah prit de  argile tiree d' une 
boue malleable et la fayonna harmonieusement. Le mot Adam signifie 

31. XV:28, 33  XXXVIII:71    
32. Art. Insdn in   1269-1271. 
33.     VI:2 XL:69 XXXV:4.r•. 
34.. Ces recits sont:  (et 119 bis-120 bis) XV:26-4.2.  

69-85 XVIII:4.8 XVII:63-67 VII:10-26, 189     egalement 
TABARI: ChI'onique,  30-95. MAQDISI: Le Li"I'e de  Creation,  65-122.  
GAUDEFROY-DEMOMBYNES: Mahomet,  314.-322, 376. G. C. ANAWATI: 
Arabica 31 (1970) 29-4.0. D. MASSON: Le Coran,  133-14.5, 185-196 et 335-34.0. 

 Adam    181-183 (J. PEDERSEN). L. MASSIGNON: Er-Jahr.15 (194.7) 
287-314..  FAHD: La naissance du monde selon  Islam.  ARABI: La sagesse 
des  chap.  
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\(sorti de 10. surfo.ce»  de 10. terre»35. Pnis Allo.h insnfflo. en  de son 
EsprJt. Le Seigneur enseigno.  Ado.m 1es noms de tous 1es etres, puis  
]e presento. devo.nt 1es o.ng'es et fit o.ppo.ro.itre 10. superiorite cognitive 
d' Ado.m po.r ro.pport  ceux-cj. Allo.h invito. 1es o.nges  se prosterner 
devo.nt Ado.m. Ils obeirent,  l' exception d' Iblis qui do.ns son orguei1 
refuso. et  «J e suis meilleur qne  tu m' o.s C1'ee de feu et tu l'o.s cree 
d' o.1'gile». Allo.h  dit: «So1's d' ici co.1' tu es  mo.udit. SU1' toi 10. mo.1e-
diction jnsqu'o.u Jou1' du Jugement». Ibl1s demo.ndo. que Dieu 1e fo.sse 
o.ttendre jusqu' o.u J on1' de 10. Resn1'1'ection et juro. de jete1' l' homme 
do.ns l' o.ber1'o.tion, a. l' exception des devones se1'viteu1's d' Allo.11. Dleu 

  tou1' 1'estreignit 1e pouvoi1' de So.to.n o.ux inc1'edu1es seu1s et p1'omit 
une p1'otection su1'e  ceux qni se1'ont ses se1'viteu1's. De meme, «le Sel-
gneu1' ti1'o. une descendo.nce des 1'eins des fi1s d' Ado.m»), et conc1ut 
o.vec eux une p1'emie1'e o.llio.nce  

Le Co1'o.n po.1'1e t1'es peu de l' epouse d' Ado.m dont  ne nous 
donne meme po.s 1e nom. C' est  10. tro.dition qu'  fo.ud1'o.it s' o.d1'esse1' 
pou1' t1'ouve1' tous 1es deto.ils. Mo.is 1e Co1'o.n nous o.pp1'end deja qu' Eve 
fut C1'eee  po.rti1' d' Ado.m (IV:1) o.fin qu' ils ho.bitent tous deux ensem-
b1e et qu' i1s soient en secu1'ite (VII:189). Et 1e P1'ophete d' o.joute1' o.u 
1'ecit bib1ique deux deto.i1s fo1't inte1'esso.nts conce1'no.nt 1e  coup1e 
humo.ln: Eve  e8t po.s seu1e 1'esponso.b1e de 10. desobeisso.nce mo.is 
elle l' est conjointement o.vec Ado.m, et tous deux se 1'epenti1'ent o.p1'es 
o.voi1' tous deux mo.nge du f1'uJt defendu (VII:18-24). Ap1'es 10. no.isso.nce 
de 1eu1' p1'emie1' fi1s, 1es deux epoux se mont1'e1'ent ing1'o.ts enve1's Dieu 
et  donnercnt des o.ssocies  

§ 4.  e bllt de   

Ce  est que do.ns  tonte-1ibe1'te (spontanement,  

que Dieu decida 10. c1'eo.tion de toutes choses et fixo. 1eu1' destin (XXV:2), 
 de1o.i et  te1'me (XLVI:2  XVI:63),  te1'me indubitabIe 

 Il n'   pas de doute  en c1'eo.nt l' Unive1's, Al1a11  
c1'eo. o.vec se1'jeux (XLVI:2  XVI:3  et  po.s a. 10. Ie-
ge1'e (XXXVIII:26),  po.1' simp1e jeu  «C1'oyei':vous que 
nous o.vons C1'ee so.ns but? »  «Je  o.l C1'ee 1es djinns et 
1es hommes que poU1' qu' ils m' o.dorent» (LI:56). Lo. C1'eo.tion mo.nifeste 
10. toute-puisso.nce, 1a so.gesse et 10. blenveillance d' AlIo.h, co.1' ce1ui-ci 

 1'endu toute chose intelligjb1e a. l' homme  et   mise  son se1'-

35. AL-MAQDISI: Le Livre de    
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vice (XVI:3-18). Mais les 110mmes  r-eflecllissent point et se montrent 
ingrats. L'  des prop11etes successifs montre qlle le monde attein-
dra le terme que son Createllr  a fixe,  depit de  incredulite des 
hommes. «Quand le delai fixe par Dieu viendra, personne  pourra  

le retarder   avancer d'  heure» (XVI:63). Allah «emplira alors 
la Gehenne, tout ensemble, de Djinns et d' Hommes»  Seuls 
seront sauves ceux «qui meditent sur la creation des cieux et de la terre 
(disant) 'Seigneur!   as point cree ceci vainement! Gloire a toi! 
Preserve-nous donc dll Tourment du Feu'.» 

Le but de la Creation semble etre triple.   saurait mieux 
le comprendre qu'  etlldiant la fonction de cllaqHe chose dans  

vers telle que le Coran nous la presente. C' est alors que la destinee de 
 HOn1me et le sens de  Histoire nous apparaitront plus clairement. 

 L   dll nonz d' Allah. 

«Les sept cieHx  exaltent ainsi que cellx qui s'  trouvent. 
Il  est aucune chose qui  exalte S11 lollange» (XVII:46). «Devant 
Allah se prosterne tout animal qui est dans les cieux et sur la terre, 
ainsi que les anges qui  montrent pas d' orgueil»  (de soleil, 
la lune, les etoiles, les montagnes, les arbres, les animaux et beauconp 
d' hOmlneS» (XXII:18). 

Parlant de la fonction des anges dans le ciel aupres de Dieu, le 
Coran affirme qu' «ils exaltent Dieu nuit et jour, sans se lasser»  

20 XLI:38 XLII:3), dans la crainte  XVI:52), «en cercle autour 
du Trone de leur Seigneur»  XL:7 11:28)   portant le 
Trone d' Allah (XL:7 LXIX:17). Avant sa cllute, Iblis etait parmj eux, 
glorifiant Dieu et executant ses ordres. Mais  est devenu rebelle, 

 , poussant  110mme  mal et a  egarement. Meme les djinns, lors-
qu'ils entendirent la Parole de Dieu  par Mamomet,  crurent, 
exalterent la grandeur de Dieu (LXXII:3) et retournerent aupres (le 
leur peuple afin de proclamer la veracite du message de Mahomet et la 
toute-puissance d' Allah (XLVI:28-31).  maint endroit le Coran fait 
mention de la glorification de Dieu par les autres creatllres: «Devant 
Allall se prosternent ceux qui sont dans les cieux et sur la terre, de gre 

 de force, ainsi que leur ombre,}e matin et le soir»  «Ce qui 
est dans les cieux et ce qui est sur la terre glorifie Allah» (LXIV:1): les 
montagnes  les oiseaux  XXIV:41), les animaux 

 le tonnerre le soleil, la lune, les etoiles, les montagnes, 
les arbres  18). «De chacun Allah connait la priere et la glorifi-
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cation. A]]ah est omniscient de ce qu' ils font» (XXIV:41). Il   a rien 
qui  ce1ebl'e sa louange (XVII:46). 

Cette affil'mation du COI'an est une des idees cardina1es de 1a 
sec prophetique de Mal1omet. L' Univers  son 1angage propre d' etre 
vivant g'lorifie Dieu. IJ le reconnait comme etant son Createur tout-
puissant et omniscient. Il obeit a ses ordres et poursuit sa destinee36 • 

La notion d' elre cree est toujours 1iee dans 1e Coran a1a notion de glorijier 
son  Il  a une g]orification directe dans  langag'e propl'e  

chaque creature. Il est ega1ement une g'lorification indirecte qui consiste 
 ]' obeissance a  ordl'e etab]j pal'le Createur et  1a poursuite de  

destinee de  Creation. L' idee  creation imp1ique l' idee d' accom-
plissement. La  du premier jnstant invoque la notion du second 
instant, La Coran oppose maintes fois   Creation» a 1a «deu-
xieme Creation»  XXVII:64, etc). 

L' !1omme, cl1ef d' oeuvre du Createur,  p1us que toute autre 
creature ]e droit et 1e devoir d' adorer et de g]orifier AHa11. Dieu 
vite l' 110mme  l' adorer et  1e glorifier a toute occasion. Tout l' 
vers  constjtue un appel. Tous 1es prophetes s' adressent aux hommes 

36. Plusieul's versets coraniques nous permettent de penser que  Univers 
 entier eLait,  comme  Homme, libre dans Je Cl10iX impose par Dietl. C' est 

le cas du verset 72 de Ja sourate  (ci-apres  74). De meme, 1bl\s ne s' est 
trouve prive de sa nature angelique  parce qu'  a  dans son orgueil, deso-
beir  Dieu. Ce derniel' promet Ja DirecLion aussi bien  Adam qu'  1bl\s!  
121).  si le rDle d' 1bl\s Sur terre est de tenter  Homme, c' est parce  iI a lui-
meme Cl10isi cette mission     Dieu envoya 
des messagers-propMtes aupres des djinns (\'1:130) et cel'tains d' entre  crurent 
au message de Mal10meL (LXXII:1-15 XLV1:28-31). Dans]e Coran, ]es djinns pl'en-
nent place aIlX cotes de  Homme pour ce qui est de leur destinee (V11:178  
55-74 LI:56  LXXII:5-7, 17. 23-2/1   XXV1:94-95). Allah 
inviLe Je CieJ et Ja Terre aupres de Lui, "de gre  de force», ce que impJique  
certaine  de leur paI't. Le Jour du JugemenL, «quand la teI'I'e seI'a secouee 
de son seisme.... eJle rapportera (aux 110mmes) ses recits, se]on ce que ]ui a revele ]e 
Seigneur» (XC1X:1-5). Si donc Jes    formuler  idee que DieII en-
voya des  aupI'es de toutes les cl'eaLIlres (MAQD1S1: Le LiPI'e,  9,'10), 
ce n' est pas sans fondemenl coranique    noter aussi  distinc-

 sans douLe «Mretiqne», entre trois formes de  1s]am (soumission Jibre  Dieu): 
a) L'   attachement de   Univers  son Principe 

createur b) JJ'  micI'ocosmique: attitude personnelle et conscienle de  et.re hu-
main; c) L'  repele: accepLion de  acte d' amour de Dieu qui consiste dans la 
revelation de la Direction par  envoi des propl1etes. «Ainsi de  Islam de la fleur 
jIIsqIl'  celui dIl sainL,  s· <Jleve harmonieusemenL d'un etage   auLre»  

 RD 37 (1961) 107-108). 

    2 19 
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pour Ieu1' rappeIe1'  unicite de Dieu et Ies invite1' a Ie gIo1'ifie1' pou1' tout 
ce qu' iI a fait. 

 L' Univers  service de l' Homme. 

De meme que Ie devoir principa1 de  110mme consiste a 1'econnai-
t1'e  Dieu unique et a1e glo1'ifier en accomp1issant sa vo1onte, de meme 
Ia fonction p1'incipa1e de toute creature est d' aide1' l' homme a l' accom-
p1issement de son devoi1'. C' est bien  Ia destinee de 1a Creation tout 
entie1'e. 

Al1a11 donna a l' homme tout ce qu' i1 demanda (XIV:37) et 
crea pour Iui ce que l' homme ne connait pas (XVI:8), de sorte que si 
l' homme comptait Ies bienfaits de son Seigneur,  ne saU1'ait Ies de-
nomb1'e1' (XVI:18). Le cieI et 1a te1'1'e ont  crees  l' homme. La 
terre a  etablie  l' Humanite (LV:9). Dieu fait  du cie1 
une eau qui sert de boisson aux ]1ommes et aux animaux  et fait 
pousse1' 1a vegetation  L:9-10 11:20  nourriture  

l' homme  et  Ies animaux  Il a p1ace sur 
ter1'e des ja1'dins avec des pa1mjers et des vignes (XXXVI:34-35) pour en 
tirer une boisson  et  aliment exceIlent (XVI:68), Ie grain 
qu'  moissonne (L:9), Ies f1'uits donnes en dotation aux hommes (XIV: 
37), Ies ce1'eaIes, 1es oIives, Ies paImie1's, Ia vigne et toute s01'te de fruits 

 eux (XVI:11). Les animaux ont ete crees  l' homme (XXXVI: 
71  pOU1' Iui procu1'e1' du Iait (XVI:68), du Iait et de Ia viande 

 Ie cheva1, Ie muIet, l' ane ont  crees a l' usage de l' hom-
me (XVI:8), Ies cI1ameaux pOU1' qu' iI en reti1'e des vetements chauds, des 
p1'ofits, de 1a nou1'1'itu1'e et pou1' qu'  s' en serve comme monture (XL:79 
XVI:7); 1es troupeaux  Ia Iaine et pour Ies tentes de peaux  
82); 1e mieI des abeiIles afin qu' iI constitue  1'emede pou1' Ies hommes 
(XVI:71). AlIah a c1'ee 1a me1' pour que l' ]1omme en 1'eti1'e une cI1ai1' 
f1'aiche et des o1'nements et  que ses vaisseaux  voguent (XVI:14). 
Allah a assujetti aux hommes 1a nuit et Ie jou1', 1e soIeiI et Ia Iune (XVI: 
12 XIV:37); 1es 1'ivie1'es, Ies chemins et 1es 1'epe1'es sont an service de 
l' homme (XVI:15). «Que l' 110mme considere sa nour1'itn1'e! Nous avons 
ve1'se l' eau (du cieI) abondamment, puis nous avons fendu Ia terre Iar-
gement et   avons fait pousse1' grains, vignes, cannes, oliviers, 
pa]miers, ja1'dins touffus, f1'uits et patu1'ages, objets de jouissance 
pour vous et  t1'oupeaux)) (LXXX:24-32). 

Certaines c1'eatures pa1'ticipent pIus manifestement a Ia vie de 
l' I1omme: Ies t1'oupes de SaIomon sont fo1'mees de djinns, de morteIs 
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et d' oiseaux (XXVII:17). Ce1ui-ci convel'se avec 1a fOUl'mi (XXVII: 
18,19), 1a hnppe  porte des messages (XXVII:22,28) et 1es djinns se 
sonmettent a ses caprices (XXVII:39-40). Un chien est reste endormi 
pendant t)'ois cents ans avec 1es Hommes de 1a Caverne (XVIII:17); 
suivant Ia Tradition,  confesse Ia meme foi dans Ie Dieu unique. 

Les anges sont, eux aussi, au service de  homme: dans Ie cieI 
deja, iIs sont Ies gardiens de  Archetype, Ie Livre eterne1 destine aux 
Ilommes pour Ieur bonne conduite et Ieur saIut (LXXX:13 LVI:77-78); 
ils enregistrent Ies actes humains37 et impIorent Ieur Seigneur pour Ie 
pardon de ceux qui croient:J8  Jour du Jugement, ils viendront avec • 

Ieur Seigneur et porteront son  (LXIX:7); iIs temoigneront pour 
 homme, accueilleront Ies bienIleureux et surveilleront  cJlatiment 

des infideIes en Enfer40.  Ia mort, iIs accueillent  ame du dMunt41. 
Mais Ieur  est pIus important encore dans ce monde et aupres de 

 homme. IJs attestent Ia presence de Dieu aupres des hommes et son 
intervention dans  Histoire  XLVII1:18). 11s servent d' ins-
truments de Ia ReveIation aux hommes, descendent du cieI sous forme 
humaine et se presentent aux hommes, porteurs d'  message divin. 42 
Les prophetes regurent Ia ReveIation par  intermediaire des anges. 
Mahomet Iui-meme regoit 1e Coran par  intermediaire des anges,  

bien de GabrieI41. Le Coran connait  bien cette fonction des anges au-
pres des 110mmes qu'  Ies confond souvent avec  Esprit de Djeu  

avec Ia Presence divine  Les anges peuvent meme combat-
 aux cotes des fideIes (VI1I:7-10,12 111:119-121)  encore secourir 

 Prophete (XCVI:18 LXVI:4)4U. 

37. L:15-31  XLII1:80 cf. XXXVI:11  LXXXVI:4 LXXXI1:10. 
38. XL:7-8  LII1:26-27. 
39.  XLI:30   
40.  XLVI1:29  LXYI:6 LXXIV:30-31. 
41. IV:99   XVI:30, 34. 
42.   19.  33-36. 
43.   LXXXI:19-20    XLI1:51. 
44. XLII:50-52  XV1:'104-105 XL:15  111:37-43 

 XLVIII:18 XVI:2. 
45. Selon AI-Ghazal1: ««Le mot ange designe une creature de Dieu qui a pour 

tache de repandre le bien, de procurer la connaissance ('im) , dc revelel' la realite, 
de promettre le bonheur, de pousser les hommes dans la bonne  C' est pour 
cela que les anges   crMs et c' est la tache qui leur iJ.  imposee».  iI distin-
gue trois categories d' anges selon les fonctions qui leur son t assignees par Dieu, 
soit aupres de lui-meme, soit aupres des hommes  J. WENSINCK: La pensee 
dp.   170). 
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C) Lc Signe. 

La th801ogie du signe  est d' une importance singu1iere pour 
1a compre]lension cle 1a conception coranique de l' Histoire. Les deve-
loppements sur 1es «signes de Diell» sont ceux qui reviennent 1e p1us 
frequemment dans 1a predication de Ma110met a cote de l' histoire des 

 et de 1a description du Jugement4G • 

Le sens primitif du mot  est «signe», «temoignage».  ren-
contre cette acception dans 1a poesie preis1amique ainsi que dans 1e 
Coran  XVII:13). Mais 1e mot  a regu dans 1e Coran un sens 
beaucoup p1us profond en passant de sa signification premiere et exte-
rieure, a une autre, th801ogique et profonde. Les prodiges de 1a nature 
sont 1es signes  et 1e temoignage de 1a presence et de 1a toute-
puissance d' Allah48 • Ces memes signes sont 1es presages et 1es preuves 
de 1a Resurrection 49 • Que l' univers soit mis au service de l' homme attes-
te 1a p1ace privi1egiee que ce1ui-ci occupe parmi 1es creatures et l' 
teret singulier dont Dieu 18 gratifie. De meme, 1a soumission de l' 
vers a l' ordre etab1i par Dieu et l' hommage ainsi rendu au Createur 
constituent  signe qni appelle l' 110llJme a  condnite ana1ogne. Les 
signes natnre1s comportent donc   mora1e tout comme l' histoire 
11llmaine5o • Par aillenrs, tont comme 1es denx Creations sont 1a preuve 
de 1a toute-puissance et de 1a sagesse de Dieu, l'  des prophetes 
snccessifs temoigne de sa presence et de son intervention dans l' Histoire. 
Dieu  opere des mirac1es,  donne a ses e1us 1e pouvoir d'  effectuer. 
Les mirac1es operes par AbrahallJ., par  par JeSllS et par d' autres 

46. Tor ANDRAE: Les origines de    172. 
47.   jn   796-797  ABEL)    trouvera la citation d'  

grand nombre de versets coraniques suivani   du sens dtl mot aya ainsi 
qu' une bonne  sur le sujet. 

48. Sur les divers elemenis de  Univers consideres comme signes (ayat.) 
 tableau  D. MASSON: Le   149. 

49.  ci-devani, chap. 2, § 5 sq. 
50. AL-GHAZALI a compose  opusctIle: Les merf.Jeilles de  CI"IJaeion  les 

seC1'ets des choses  les   homme  les  connu sous le titre: 
  de Dieu  les choses creees. Selon  emineni   univers et la 

nature, puis le corps humain, demoniren  la sagesse de Dieu a  intelligence de 
 homme qui admire Allah et  adore sans  le comprendl>e dans toute sa pro-

fondetIr  J. WENSINCK:  pensee de Ghdzdli,  23-24).  SCHUON: Com-
pl'endre    50, ecrit de son cote: «Le monde est pour  Islam    
rempli de signes  de symboles - d' IHements de beauie - qui parlent a notre en-
iendement et qui s' adressent a «cetlX qui comprennent". 
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ture

prophetes dotes de l' Esprit de Dieu, constituent des signes. Les chati-
ments infliges sur terre aux peup1es incredu1es sont 1es garants du Ju-
gement dernier et c1e 1a punition eternel1e5I • La Revelation du Coran a 
Mahomet est le signe par excellence, qui constitue  meme temps 1a 
ineilleure preuve de  authenticite de la misslon prophetique de Maho-
meL. Chaque yerset du Coran est  signe,    Ceux qui compren-
nent les sig'nes d' Allall sulvent sa Direction; ceux qul «crient au menson-
ge» sont destines a gouter le chatiment maintenant et dans 1a  fu-

53 • 

Des savants occidentaux ont voulu rnettre en evidence la slmi-
litude frappante entre  utilisation du signe par le Coran et par 1a litte-
rature juive et chretienne, et prouver que Mahomet aurait   emprun-
ter son argumentation. Ces remarques, tres just€s, aident a mieux com-
prendre 1e sens theologique et profondement religieux du signe chez 
MaJlomet. Mais nous ne deyons pas al1er jusqu' a cllercher  emprunt 
djrect a des sources judeo-chretiennes54 • Certes des moines chretiens  

de simples fideles chretiens  juifs s' en servalent dans 1eurs 
sations  quotidiennes. Pourt9nt, s'  est vral que Dieu crea 

  et l' Histolre comme des signes pour l' Homme,  est egale-
ment vrai qu'  donna al' Homme 1a faculte de perception qul l' aide a 
comprendre ses     Mahomet,  faudrait etre  ou debile 
pour ne pas arriver a leur comprehensj,on 5G • 

D' autl'e part,  importance accordee par Mahomet au signe a 
 amene les observateurs a considerer sa religion comme une reli-

gion naturelle. La pen.,:;ee mnsulmane posterieure reconnait trois voies 
condulsant a la connalssance de Dieu: a) la vole naturelle 5 7, b) 1a "ole 
de la  c) la vole mystique 58 • Ces trois yoles  certes 

51. XXXVII:96-98   XXV1:63 XXVII1:35  VII:102-
'105 XXVII:12 LXX1X:20       
IJXYI:6 \1:112-115, etc., Les I'ecits I'appol'tant ccs mil'acles  ces temoignages de 
la puissancc d' Allah sont appe]es "Ses signes»  \1:79). 

52.  XXY1II:87 III:104. 
53.      etc., ainsi que les I'eferences 

de la note n° 51. 
54. Tor ANDRAE: Les ol'igines de [' JslaIn,  168-180. 
55. TABARI: Chl'onique,  10. 
56.  166  XLJII:39. 
57. Par Ja meditation des signes naturels el dcs evenements de l' J1istoire. 
58.  GARDET: Mystique mUHulnzane,  '120-137. Sur la connaisance mysti-

que de Dien voir slH'tout R,. N\VIYA: ExelJese 90l'anigue et lanlJage I1lystique. 
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1eUl' fondement dans 1e Coran meme. Mais par 1a suite, 1a mystique se 
deve10ppera comme  phenomene «accidente1)), margina1,  

nomene, dans 1a religion musu1mane 59 De meme, 1a fa1safa tendra a• 

accorder a 1a «voie naturelle)) une importance ega1e, sinon superieure, 
a celle de 1a Reve1ation 60. Aussi 1e prob1eme de 1a connaissance de Dieu 
sera-t-i1 au  des disputes entre 1es mystiques, 1es fa1asifa et 1es 

 sounites. Mais pour 1e Coran, si 1es deux autres voies exis-
tent et sont ut:1es a l' homme, c' est 1a voie de 1a Reve1ation qui est 1a 
voie roya1e conduisant l' homme a 1a meilleure connaissance de Dieu 
et de sa volonte. Les  sont nne manifestation c1aire autant que 
voj1eg de 1a  La reve1ation naturelle, pour autant qu' elle puisse 
satisfaire l' esprit et  facultes intellectuelles, ne saurait jamais nous 
donner 1a certitude abso1ue de 1a presence de Dieu, certitude qui ne 
s' acquiert que lorsque Dieu  directement, que lorsque l' 110mme vit 
et touche sa presence. sa   C' est pourqnoi 1e prophtte dilfere du 
phi1osophe et 1a   de 1a connaissance pllilosophique 62 • 

D' ailleurs, toute 1a pensee musu1mane posterieure, llleme 1a pensee 
mystique, p1ace 1e prophetisme a  rang superienr a ce1ui du mysti-
cisme, de meme que 1e prophete est toujours superieur au mystique. 63 • 

tur

§ 5.  durec  onde. 

La morpho1ogie des 1angues semitiques 1aisse incertaine 1a no-
tion du temps. Elle he connait que 1e momentane et 1e durab1e, 1e  
et l' infini, sans notion  de passe, de present et de fu-

61 • Pour Mallomet,  existe  temps fini et inst9.ntane qui designe 

59. IJ. GARDET: Mystique   '17  18. 
60.  par exemple  TUFAYL:  b.   Le P1Lilosophe 

  

61.   ce pl'opos les remarques ll'es justes de  MOUBARAK:  

 le   108-118. 
62.  •. GARDET: Dieu   destintJe de    159-163,  donne de 110m-

hl'ellses  Aussi  ABDUH:    70 et  

63. L. GARDET - G. C.  IntI'odw:tion   tJIeologie  
 125-146 et 175-184. Dans  langage qui  est pI'Opre,  emil1ent  con-

temporain resul11e ce pl'oblel11e de la l11aniel'e snivante: «Dieu a cree le 1110nde COl11l11e 
 livl'e, et sa Revelalion est desccndue dans le 1110nde sOtIS fOl'l11e du  l11ais 

 hOl11l11e doit entendre dans la Cl'eation la Pal'ole divine et doit l'el11onler  Dieu 
par la PaI'Ole. Dieu est devenu Livre pour  hOl11l11e et  homl11e doit devenir Pa-
role pour Dien»  SCHUON: Comprendl'e    67).  aussi  IQBAL: 
RecunstruiI'e  penstJe I'eligieuse de    134. 

64. L. MASSIGNON:    355  GAUDEFROY-DEMOMBY-
NF.S;   452. 



295  et HistoiI'e 

 instant dc la manifestation de Dieu  celui de  expel'ience de 
 110mmc   moment de revelation. Il existe egalement  temps 

finiment durable, Ce dernier temps  s' applique qu' a. la  apres le 
Jugement et  s' identifie a.  eternite de Dieu. C' est  cc sens que nous 
trouvons la notion de la duree dans  vingtaine de sourates  elle 
est designee par la racine b-q-a et  65. 

Le Coran ne semble faire aucune allusion a. la duree du monde. 
Pour ce qui est de son passe, nous ayons deja eu  occasion de dire pour-
quoi Mallomet fait peu de cas de la duree dans laquelle les evenements 
se deroulent et se succedent les nns aux autres 66 . Il en est de meme pour 
ce qui concerne son avenil'o Neanmoins, une cllose apparait comme abso-
lument certaine, c' est que le monde eut  commencement et qu'  

aura une fin:  ne trouve dans le Coran la moindl'e indication qui per-
mettrait de penser qne le monde d' ici-bas dure]'a eternellement.  au 
contraire, oppose a la ""ie qui suivra la Resurrection,  implique tout ce 
qui est ephemere, perissable et sans ""aleur objective et reelle (LYII: 
19)67. 

Le jour de la Resurrection est proclle. Mahomet cst le dernier 
des prophetes 68 Lui et les membres de la toute premiere communaute • 

65.  GAUDEFROY-DEMOMBYNES:   495.  sourates 
LXXXVII:17 LXXVII:22 XVI:71, 98  55  XL:42,61  
23,28   40, 138 LXXX:40 LIV:50 XLIV:40 LXXVIII:23  
127, 131  XLIlI:7'1-77  11,14  XXV:16-17 XLV: 
23  etc. IJe Coran emploie egalement les expressions «apres  (eux), «avant 

  , "ensuite», etc., ainsi qne  expression "Ies derniers deten tonrs de la terre». 
Ccs diverscs expressions impliquent certes les notions de duree  de succession dans 
la  de ce monde, mais leur importance est minime  comparaison de celle de 

 instant. 
66. Par exemple   ordre snivi dans la  Il  est de meme pour 

Jes evenemenLs de  Histoire. Mahomet se  a  mission des propMtes sans se 
soucier de  ordI'e chronologique de leur apostolat. Dans les «c)1a1nes propMtoJo-
giques)' les propMtes sont    a cote de  autI'e sans consideration de 

 ordre chronologique que nous leur connaissons  notre tableau). Le PropMte 
se  meme paI'fois aller a des confusions. Cependant il ne s' agit pas d! exagereI'. 
Les grands prophetes sont presque toujours cites dans  ordre cl1ronologique de 
leur mission et Mahomet sait qn'  est le dernier,   est venu apres  chaI'ge 
d'  mission. De meme, certains evenements de la vie de Joseph, de  de 
Marie, mere de J esus, sont  dans  ordre chronologique normal. 

67. LXXXIV:11-12 XVIII:41 LXXVI:27  127, 131 XXXVIII: 
5l, XLIII:71   XXV:16-17  XIV:28 XIV;23  
109, etc. 

68.  ci-apres, chap. 4, § 4, 
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musulmane scmblent partager a cet egard des sentiments proches de 
ceux de l' Eglise primitive. Et   a rien d' etrange dans cette foi pour 
une ame qui croi,t vivre une experiencc de vie intime avec Dieu au mi-
1ieu de l' incroyance, de l' ignorance et de l' injustice. Mahomct vivait 
dans la pleine certitude que la promesse de Dieu allait se realiser 69 • 

L' Heure  proche 7  elle viendra soudain 71. El1e peut etre derriere les 
110mmes 7",  bien el1e viendl'a assez tot 73. Pourtant Mallomet  est pas 
en mesnre de precisel' le temps de sa venue 74. Cette connaissance appar-
tient a cclui qni est le Maitre de  Heure 75 Mahomet ]ui-meme vivra-t-• 

jl jusqu' a la venne de l' Heure 76 ? Sans cloute,   bien, non 7B • Et 
 la nouvel1e de sa mort fut repandue, ]es Medinois refuserent d'  

croire 79. 

 la mort du Prophete, l' Is]am cOlnmenya a s' interroger  la 
duree et  la fin du monde. Les savants et les traditiona]jstes s' ap-
pEquerent a ca]culer la duree du monde ct cllercherent a preciser la 
datc du Jugement, comme l' avaient deja fait les juifs, les chretiens et 
d' autres. A1-MAGDISI  en donne plusienrs tlleories. La p]upart 
penchent pour une duree de six a neuf mille ans,  bien pour une duree 
de  jours ce]estes suivant ]a duree de]a Creation, ce qui rejoignait 
la tradition chretienne. Pourtant, ceux  croient a une duree de cin-
quante  de cent cinquante  meme dc 360.000 ans nc manqucnt 
pasBO • Dans l' Islam orthodoxc ]' idee de renouvellement de ]a vie  de 
repetition de ses cycles doit etre abso]ument exc]ue81 • A1-MAGDISI 
semble meme identifier jlIsqu'a les confondre les termes monde, ]listoire 

69.  XXJX:39-40, 53-54 LXXVII:12-'14 LXXV:13, etc. 
70. VII:184  XIJ:'18 XLVII:10  
71. VI:3'1    :41 XLIII:66  cI'. XVI:75 XXXVI: 

50, 68, etc. 
72.  XVII:53. 
73.     :18-50 LXXV:5-10, etc. 
74. LXXII:26 LXYII:26 XXI:-l09     

XXXIV:29    
75. XLIII:85  XLJ:47   VI:57, 73  

XXIV:64. 
76.   XLIII:40-42 cr.   111:48. 
77. XV:97-99   XXXVII:174-177  

LXXVIII:1-15  

78.   III:-l38, 182  

79.  L-FEDA: Vie du    G.-H. BOUSQUET: 
I/ues,  95. 

80. MAQDISI: I,e Li,,,.e dc   11, '138-'142.  
8'1. !lJidem,  50 et 1, '188; pourta,nt   
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et   A1-TABARI affirme que Dieu a fixe a sept nlille ans 1a duree du 
monde mais que personne ne sait quand aura 1ieu  Jugement. C' est 
parce que nous  connaissons pas l' espace de temps interca1e entre 
1es diverses periodes prop11etiques. Dieu  a vou1u ajnsi afin que l'  ne 
c,onnaiss(;) pas 1a date precise de  Heure83 L' auteur de 1a version per-• 

sane dc 1a ChI'onique ajoute: ((Sj que1qu' un  1e savoir, ce1ui-ci 
 serait que notre Prop1lete»84. Un 1ladith fait dire a Mahomet qu'  

est arrive au septieme millenaire, a  1e dernier85. A1-MAGDISI 
remarque que l' impression g'enera1e f)st que nous  1a derniere 
})eriode de l' Histoire86. Ceci p-st conforme au Coran, mais  l' idee 
genera1e de ce meme Coran, l' orthodoxie musu1mane 1aisse a Djeu seu1 
1a science de l' Heure. Des 101'S, tOut ca1cu1 s' avere illusoire,  meme 
impie a l' egard dc 1a stricte orthodoxie, car vou10ir partag'er 1es secrets 
de Dieu est un acte impie, inspire de Satan. 

§ 6.      C/"cail:on. 

La Creation est un signe de 1a Resul'1'ection. Le jugCJnent que 
Dieu porte sur l' Histoire pal' l' intermediaire des  est un 
signe du Jugement dernier. L9. destruction des peup1es  est 
une garantie de 1a l'ea1ite de ce J our redoutab1e  1e tout  

 son Sojg'neur. Les prophetes sont envoyes POul' rappe1er aux hom-
Jnes ces verites fondamenta1es.   croyants sont ceux qni croiont 
en Alla11, au Dernier  anx Ang'es, a l' Ecriture et aux Prophetes 
(Il.172). 

ComJne 10 fait remarquer Tor ANDRAE8', touto 1a piete de Ma-
110met a une orientation escllato10gique. Ma110met precJle l' imminence 
de l' Heure. Cependant, l' accomp1issement immediat d'  Jug'ement 
menagant  est pas l' essentie1 de sa predication. D' antre part, une pre-
sontation ordonnee ot co11el'ente de vues eschato10giques n' est pas dans 
l' intention du Prop]leto et  1a cherclIerait   dans  Coran. Ma-
110met  s' intel'esse point au pl'ocessus, a 1a succession et a 1a dureo 
des faits. Toutes 1es scenes apoca1yptiques des juifs ot des chretiens so 
I'amassent cllez  en une seu]o scene, cellc du Jngement del'niol"  sera 

82. lbideIn,  54-55. 
83. TABARI:   14 et 33,6-7  355. 
84. lbidem  78. 
85. MAQDISI: Le LivI'e,  142. 
86. l/Iidem,  33. 
87. Tor  DRAE: Les  de    92. 
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l' instant de 1a manifestation sub1ime de 1a puissance de Dieu, tout 
COlnme l' instant de 1a Creation. 

Mais de meme que nous l' avons fait ponr 1a Creation, nous pou-
vons trouver dans 1e Coran 1es  essentie1s composant 1a scene 
du dernier J OU!' et en etab1ir 1a succession ch1'ono1ogique des evenements: 

Tout en affirmant que 1e jour redoutable surviendra a l' imp1'o-
viste 88, Ie C01'an pa1'1e des signes p1'ecu1'seu1's. Il  est question de l' ar1'i-
vee de Gog et de Magog (XVIII:93  du retonr du CI1l'ist (XLIII: 
61 IV:167 111:48)89, de  apparition de 1a Bete (XXVII:84) et de 1a Fu-
mee (XLIV:9). La tradition musu1mane poste1'ieure e1abo1'a ces donnees 
coraniques et en donna nne 1itteratu1'e analogue aux 1itteratures apo-
ca1yptiques des juifs et des ch1'etiens90 : une perve1'sion gene1'a1e ainsi 
que des calamites natnreIIes precederont. L' appa!'ition sur Ia ter1'e, 
avant 1e J OU!' du J ugement, de l' Antichrist (Ja Bete ?), du CI1rjst et de 
Mahdi prend une p1ace tres importante dans  eschato1ogie de l' Is1am 
posterieur. 

Mal10met donne au J ugement dernier divers noms. Ceux qui 1'e-
viennent atont instant sont Ies noms de l' Heure 91 et du Jour 92, accom-

88. Le Prophete aurait dit: "Le meilleur des siecles est ]e mien, puis ceux 
qui ]e  puis ceux qui ]es  La foi aura de p]us en p]us disparu et 
]' Islam finira  (cite par J.  ABD AL-JALIL: Aspects,  46).  SIRAZ 
AL-DIN:IQ 1 (1954) 229-235,  encore d' antres hadith-s qui  dans le 
meme sens et qui montrent que les musulmans  conscience de la marctIe 

 des  islamiq:.Ies. 
89. L' app1ication de ces versets a Jesus en  que signe precurseur de  Heure 

a prete  de nombreuses discussions sur lesquelJes nous  vouIons pas   
notamment le commentaire de ces versets dans ]a traduction du Coran de R. BLA-
CHERE ainsi que  .. CASANOVA:  et   du mondc.   sujet 
le fait le plus interessant est que ces versets  donne matiere a des developpements 
eschatoIogiques d'  importance particuliere dans  Islam tardif.  apparition 
sur ]a scene de  Histoire de trois personnag'es eschatologiques, le Christ,  
chl'ist et Mahdi, marque la venl1e de  Heure.   comprend aisement, dans le 
denol1ement de ces recits apoca]yptiql1es tardifs, ]a part due aux recits ana]og'ues dn 
christianisme apocrYPl1e, du  post-bib]ique et dtI parsisme. 

90. L. GARDET: Dieu et  destinee de  Homme,  263-264, note  6, donne 
la liste des "dix signes majeurs» qui, selon la Tradition musu]mane,  la 
venue de  Heure.   Die Glaubensleh/'en des Islam,  740-746, 

 parle pll1s longuement.  egalement ]es artic]es consacres a cl1acun de ces 
signes dans  et EJ2. 

91. Le mot Heure  revient qIIarante fois dans  Coran pour designer 
]e JOl11'I'edol1Iable de la Resurrection (D. MASSON: Le Co/'a/L,  704 sq.). 

92.  l'encontre le mot joul'  440 fois dans ]e Coran, donI 385 fois 
POUl' designer le JO\1r subJime du Jugement (D. MASSON: Le   701). 
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pagnes de differents qua1ificatifs. T&lldis que 1es quaIificatifs de  Heure 
insistent surtout sur son echeance imminente, son apparition brusque, 
instantanee, et  Ia negation de sa reaIite par Ies incroyants,  du 
Jour s' appIiquent pIntot aux divers aspects dn Jugement 03 • C' est ainsi 
que  Heure est  qni fracasso (sourate CI),  qui arrive (s. LVI), 

 Heure de   sntvient avec  telle rapidite que Mahomet 
parIe d' elle comme d'  instant sans duree, comme d'   d' oeiI94. 
Le Jour est  du Jugement (1:4 LXXXIII:11, etc), Ie Jour du 
Compte (XXXVIII:15), de Ia Verite (LXXVIII:39), de Ia Menace (L: 
19), de Ia Rupture, de Ia Rencontre, de Ia Decision, de 11 Sortio, de Ia. 
Resurrection,  Jour dernier, promi.s, soIenneI, horribIe etc. 

La Resurrection s' introduira par une catastropI1e cosmique. Ce 
sera  rouIement de tonnerre (LXXX:33),  choc (CI:1-2),une cIa.-
meur (XXXVII:9  L:41),  trembIement de terre horri-
bIe   embrasement de  Univers. Le soIeil et Ia Iune se reuniront 
(LXXV:9); Ia voute ce1este chancellera (LII:9), se fendra (LXXXII:1 
LXXXVII:9 LIX:16), montrera sesfissures beantes (LXXVIII:19), 
exha1era une fumee epaisse (XLIV:9) et Iaisserd cou1er du metaI en 
fusion (LV:35); elle sera roulee oomme    Les etoiIes 
s' eteindront (LXXVII:8) et tomberont dispersees du cieI qui deviendra 
sombre (LXXXI:2). Les montagnes changeront de p1ace (LXXXI:3 
LXIX:14), s' evanouiront (LXXVIII:20) et deviendront des flocons de 
Iaine (CI:4). IJa terre sera vide et compIetement p1ate (XCIX:1-2 
LXXVII:10 LXXIII:14 LVI:6),  sera reduite en poudre (LXXIII: 
24 LXXXIX:22 LVI:6). Les hommes seront saisis d'  effroi imp1a-
oabIe. Dans cet etat psyol1oIogique l' ordre sociaI se trouverJ. l'enverse05 • 

Puis  sonnera dans Ia Trompe (une premiere fois) E;t ceux 
qui sont clans Ies cieux et (sur) Ia terre seront foudroyes, sauf ceux 

 Allah voudra (epargner). Ensuite  sera souffle dans (la Trompe) une 
autre (fois) et voici que Ies Trepasses seront dresses, rogardant.  tene 
etincellera de Ia 1umiere de son Seigneur. L' Ecrit sera pose,  fera 
venir 1es Prophetes et Ies Temoins et iI sera decrete entre Ies Trepasses 
seIon Ia verjte et sans qn' iIs soient Ieses. Chaque ame recevra 10  
oxact de ce qu'  aurafait; (car) Allah sait tres bien ce que (les 
llOmmes) faisaient»  

93. D. SOURDEL: Le Jugement des morts   Jslam,  181.  
%. XVI:79 LXX:43 LIV:40; voir pourtant XXXII:l.   LXX:4.  
95. CI:3   XLIII:66 LXXV:10  LXXXI:4-5. LXXX: 

34-37 LXX:10-1l.  LX:30 XLIV:41 LXXXII:19 11:45,111  
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L' idee que Dieu yient a 1a rencontre cles hommes accompagne 
de ses anges  alterne ayec  idee dn rassemb1ement des 110mmes de-
yant   Les 1iyres des actions seront remis aux interesses (LXIX:18-
21 XXV:25-26 LXXXIII:7,9 XVII:14-15). Le Coran fait tres souvent 
mention des anges enregistrant 1es actes humainsDB • Mahomet, 10rs de 
son Ascension, aurait entendu 1e grincement de 1eurs p1umes.  ce mo-
ment decisif, 1es anges seront presents et temoigneront, de meme que 
1es prophetes. Ces derniers e.meneront et presenteront chacun sa conlmn-
nante 9D • Tls pourront interceder, avec 1a permission d' Allah1oo• La Tra-
dition rapporte c1es detail's qni montrent 1es merites de chaque prophete, 
mais ancun d' entre eux ne peut interceder si ce  est  favenr des 
croY;3.nts et avec 1a permission d' Allah.  ame  anra aucun pou-
voir snr  autre ame101 • Les incroyants feront appe1 au secours des 
demons mais ceux-ci refuseront de prendre 1eur defense102• Les 
fide1es verront meme 1es clifferents membres de 1eur corps temoigner 
contre eux103.Ailleurs, 1e Coran par1e de 1a Ba1ance104 • J esus accusera 
1es jnifs et 1es chretiens d' ayoir deforme et ma1 compris son enseigne-
mentIOS• Mais  d' autres endroits 1e Coran  fait aucune allnsion a 
toute cette procednre du Jugement.  effet, tonte excuse sera vaine 
(VI:15-16). Les pecheurs se distingueront d' eux-memes des  

Seu1 et cleponrvu de toute aide, chacnn attendra 1a decision irreyocab1e. 
Les commentateurs son1ignent a 1eur tour  inutilite d'  interro-
gatoire, car Al1ah est cle toute c1losetemoinlOB • 

La remuneration des actes  est 1a juste suite. Les pecheurs 
prennent 1e chemin de  Enfer. Des anges les  conduisent et i1s  sur-
yeillent 1eur chatiment eterne11G7 Il est deja. trop tard pour tout repen-• 

96. LXXX1  LXXVII1 :33,38  LX1  

97. L:43 XV:25 XXV:18 1V:17-1 XC1V:6 LV1:8-9, 37-40  
98. LXXXII:10  L:17 XL1II:80    
99.  L:20-22   LXX\TIII:38. 

100. LXXVII1:37  LII1:26-27 LXX1:29 XVII:64, 81 LX:12  
XXV1:86 X1X:l18  XCII1:5 cf. LXX1V:47    

101. XXV1:88 LXXXII:29 LXXVII1:37 1JXX:10 XL1V:41   

32 L1V:34. 
102. XXVII1:62-65 XXV:18-20     X1V:26 

LIX:16 V1II:50. 
103.   XLI:19-21 1JXXV:13. 
104. C1:5-6  VII:7  XC1X:6 cf.  XC1X:7-8. 
105.   1V:157 V:'108, '116-117. 
106.   1VIa}Iomet,  463.  
'107. XLIII;77 \'1:93  XLVII;29   
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tir108 Les fide1es entrent accompagnes des anges et diriges par 1a ({lumiere»• 

dans 1es delices du Paradis, C' est leur demeure eternelle ayec Dieu. Les 
descriptions coraniques, p1us riches et detail1ees pour  Paradjs, mojns 
pour  Enfer, sont trop connues pour que nous 1es reprenjons10D• Les 
rejouissances et les souffrances  sont pas seu1ement, tout comme sur 
tene, materiel1es ntais aussi spil'ituel1esllo. La decision prise au Jour dll 
Jugement est d8finitiye  XL:53) et porte sur  eternite. 
Entre  Paradis  11aut et  Enfer  bas se dresse  mur infrancJ1is-
sab1e (LVII:44 LXII:13).  n' existe aucune possibi1jte de dep1acement, 
quoique 1a communication  semb1e pas impossib1e  

L' idec d'  etat intermediail'e pour certaines ames ayant besojn d'  

grace particu1iere doit etre exc1ue, du mojns pour  Coran1ll• Le Pa-
radis est  J ardin  1a Maison de  Eternite. Les mecllants seront 
dans   eterneIlement, tant que dureront 1es cjeux et 1a terre ll2, ({a 
moins qu' AIlaJl  yeuiIle   111), car tout appar-
tient asa toute-puissance. Toutefois, cette derniere idee  se rencontre 
qu' une seu1e fois dans  Coran et s' app1ique aussi bien aux souffran-
ces (le  Enfer qu' aux jouissances du Paradis. Tres souyent au con-
traire, 1a Yie apres 1a Resunection et  J ugement est opposee a la yie 
immediate, ephemere, et sans ya1eur reelIe1l3 • 

IJa 1jtterature musu1mane post-coranique proceda a  e1abo-
ration p1us detaillee des donnees coraniques concernant  Jugement 
dernier et  insera des detai1s empruntes a d' autres re1igions, notam-

108.  L:26 LVII:29  

109.  ANDRAE: Les ol'igines de    80, 8l. et 87-90. D. MASSON: 
Le   7 l.2-774.  GAUDEFROY-DEMOMBYNES:   478-497. 
EL-SALEH:   futuI'e selon  Coran. 

110. LXXVIII:35 LXXXVIII:11 LVI:25  XXXVI:8 XV:46   
 XVI:24   

111.  mot  et]e sens de  voir L. GARDET in   623. 
R. BLACHERE: Le   618-619. L. MASSIGNON: RMM 23 (1913) 30-32· 

 ANDRAE: Les  de    35.  GAUDEFROY-DEMOMBYNES: 
  l.74. 

112. LXXXVII:17  XLI:28  LXXVIII:23 II:7 l•  81 
XCV:5. 

113.   127, 131 XLIII:71, 77   
XXV:16-17   XXV:76   XLI:28 XLV:23 XVI: 
38, 98  XL:42  XLIII:13 XCYIII:57  74-75, 158  
82,103,112,130,197 IV:95, 166-7 V:119  22, 64, 69 LXXVIII:41 LXXVI:27 
LXXXIX:25 XLIV:56  XXXVIII:42, 46 XLIII:31, 34  

37  104, 108 XLV:34. 
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ment au Judaisme et au Christianism.e. Ces details se rapportent aux 
evenements qui precederont la Resurrection, a la procedure du Juge-
ment,  la vie des morts dans la tombe avant la Resurrection generale, 
au Purgatoire,  la vie au Paradis  en Enfer,  encore a une resti-
tution finale de tous Ies damnesl14. 

 suipre) 

114. D. SOURDEL:  Jugement des morts,  187 sq. L. GARDET: Dieu  
 destinee de  Homme,  233-346. EL-SALEH:   !uture selon le Coran. 


